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AU PILORI

Le jeu de nos adversaires

II THi LIBERAL
PROGRAMME

A Drastic Coercive Measure 
Already Drafted."

(TraductionJ

“ LE PROGRAMME LIBERAL »
*< Une ioi ooeroitive et tyran­

nique déjà préparée ”
Plus loin, le Mail dit que cc .sont 

MAJ. Oeofi'rion* et Lavorgno — co der­
nier, fait-il remarquer, étant l'associé 
professionnel do M. laurier—qui ont 
préparé cette loi par laquelle on lie te 
contentera pas do rétablir les écoles ca­
tholiques, mais qui pourvoira h ou- 
tfli de forco le trésor provincial do Ma­
nitoba pour y prendre la part d’octroi 
âca catholiques.

Pondant co tempj-là, les alliés du 
Maüs le Courrier, VErénemcnt, etc., etc, 
crient a ia trahison des libéraux qui ne 
rendront pas justice aux catholiques.

Conçoit-on qu'tui grand parti naguère 
ei puissant en soit rendu à un tel dégro 
do décrépitude ot d'hypocrisie ?

^’«iiblle* piMi que pour 
lu suoiaiquc nom me de 15c 
voiih pouvez recevoir jii*. 
nw-îHi Eurlentleuiilii de» 
elections federal©* l’edi, 
tion hebdomadaire «le 
“ lecteur % 16 page» de 
matières interesMimfî*»,r©. 
vu© edmpiete des evcnc- 
iiesncui» de la semaine.
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L’inoident qui nous a été télégraphié
Ottawa hiçr après-midi est à notre avis 

d’une extrême importance et doit désil­
lusionner tous le» hommes de bonne foi 
qui ont pu ho laisser mystifier par la loi 
Dickoy. *

1/hon François Langeliar apostro­
phant ios ministres de Québec, leur dit : 
‘‘—Pour rallier lejvoto catholique à cotto 
loi hypocrite, vous tener. depuis quel­
que» jours aux députés il pou près ce 
langage :

M C’est vrai quo co bill est bleu impav-
fait, bien incomplet, qu'il «’apportera 

41 aucun soulagement aux caibolipnos do 
•4 Manitoba, niais co n'est que le cotnmen- 
•* cernent. Plus taid, nouait* complèloroiiH. 
44 Tout ce que nous faisous aujourd'hui, 
•* c'cst de faire admettre le principe.’

4'Kh bien, continue le député de Qué­
bec-Centre, je mets les représentants do 
l'élément catholique, dans le ministère, 
en demeure do déclarer ici si, oui ou 
non, le gouvernement a l'intention do 
compléter cette loi et de lu mettre h 
exécution sur le refus d’agir do la part 
du gouvernement manitohain. Je vous 
mets nu défi do nier que le gouverne* 
nient n’a pas plutôt promis, pour rete­
nir le voto doses partisans, que jamais 
cette loi no serait mise à exécution. ”

MM. Caron et Ouimet étaient ù leurs 
sièges. Us sc regardèrent, mais baissè­
rent la tète et ne dirent p’is un mot.

L’hon. M. Langolier répète son défi et 
s’assied, (lisant qu’il reprendra son dis­

cours après avoir eu une réponse des 
miuistres français.

La consternation règne parmi les dé­
putés do la province do Québec.

M. Fréchette, député de Mégantic, et 
M. Turcotte,, député do Montmorency, 
quittent leurs sièges ot vont supplier sir 
Adolphe Caron de les sauver d’une pa­
reille humiliation. Le maître général des 
postes refuse do parler.

L’hon. M. Langelier reprend alors 6on 
discours.

N'avons-nous j>as raison plus que 
jamais de répéter cette remarque qui 
tombe si souvent do notre plume ;

Quel est done le catholique assez pré­
jugé pour croire qu’un gouvernement 
orungiste peut rondre justice aux catho­
liques 1

Vraiment, il est amusant do lire, par 
lo tompB qui court, le Mail, lo principal 
organo du gouvernement.

Chaque jour, il ontosso article sur 
artiotepour démontrer ou public d’Onta­
rio qu'il devrait accepter la loi Dickey 
qu: n’accorde rien eux catholiques, vu 
quo s’ils ne l’aocoptent pac, M. Laurier 
va prondre lo pouvoir ot accorder aux 
catholiques tout co qu'ils demandent.

Chaqne jour 11 ronchérifc sur oe thème 
favori.

Hier, enfin, U annonçait avec un grand 
fracas que la perspective du parti libéral 
d’arriver au pouvoir étAit telle que celui- 
ci avait déjà préparé- la loi qu’il so pro­
posait de soumettre, étant au pouvoir.

C'est annoncé avec des titres grands 
comme la main .

La situation politique
La situation est toujours extrêmement 

tendue, H est impossible de prévoir à 
oetto heure comment so terminera 1» débat 
commencé mardi et qui s’est continué 
depuis.

Le Bort du gouvernement cet entre le* 
mains de 1a fuotion tory da parti nuuisto* 
rieb

Celle-ci s'est affirmée d’une façon assez 
énergique et avec assez d'ensemble pour 
faire croire à la défaite de 1» mesure minis* 
té» idle et par conséquent la chûte du gou­
vernement»

Les whips du ministère prétendent ce- 
peudant quo lorsque les forces du parti 
auront été comptées, quelques-un* des 
uitrarjsigeuuiA coderont en voyant que par 
leurs votes hostiles ils peuvent renverser 
le ministère.

La presse tory noua dit bien qu’ils ne 
céderont pas, mais elle nous avait bien dit 
la tnêinu chose lorsque le clan Foster eo 
mit en grève-

C'etto presse peut être sincère dans ses 
espérances, mais clic pourrait bien être 
déjouée dans ses calculs comme elle l'a 
déjà été.

Ce qui noue rend pour notre [>»rt si pes- 
simiite, c’est notre assurance profonde 
qu’un conservateur sacrifiera toujours ses 
conviai ions, même sa religion,plu tôt quo lo 
pouvoir.

ils capitulent
Le gouvernement capitulé. Scs orga­

nes non» apprennent, co matin, qu’à 
une longue séance du cabinet, tenue hier, 
il a été résolu d'inviter M. Grconway et 
ses collègues h une conférence pour 
régler le différend scolaire.

C’est un peu tard pour lo» homme» du 
jour qui depuis un nn n’ont cefcsé do 
menacer et d’injurier ceux qu’ils invi­
tent maintenant à les tirer d'embarras,

11 se môle toujours, en effet, dans tout 
différend de ce genre une question de 
dignité.

Ce n'est pas durant ce débat que lo 
ministère fédéral a appris quo le gou­
vernement m:\nitobaiu était disposé il 
enquêter régulièrement toutes les plain­
tes formulée» par les catholiques et ù y 
fairo droit duns chaque cas établi par 
une preuve satisfaisante.

M. Grconway on informa le gouverne­
ment lorsqu’il reçut le remedial order du 
21 mars.

La législature manitobaine donna la 
mémo assurance dans la réponse qu’elle 
fit à l’arrêté ministériel du 27 juillet.

Enfin, cette législature réitéra cotte 
assurance, il y a quoique» jours, on pro­
testant contre la loi Dickey qu’on vou­
lait lui imposer sans l'enquête trois fois 
offerte.

Lo ininistèro Green way accejitom-t-il 
maintenant do traiter avec dos hommes 
qui no s’humilient qu’après avoir cons­
taté l'inellicacité do lours menaces, leur 
tort ot leur faiblesse ?

Franchement, nous l’espérons.
Nous ne pouvons quo faire des vœux 

pour que l'ou dispose do cet to question 
si acrimonieuse avant l’appel au peuple.

En attendant, nous offrons nos sym­
pathies à toute la presse bleue qui, après 
avoir dénoncé l’honorable M. Laurier 
comme un traître pour avoir suggéré 
une commission conjointe, va se voir 
maintenant dans la nécessité d’admettre 
que le mode de règlement suggéré par 
M. Laurier était bien réellement la 
smile procédure à suivre et que tous los 
catholiques du Dominion lui devront 
leur gratitude.

Actualités
Temps .ombre ot doux aujourd'hui.

U» gouvernement v» su trouver dans nn 
nouvel embarras eu entrant en négociations 
avec M. Grcenway.

Le groupe Algors ne veut pas eu enten­
dre parler.

Notre ..mi Beausoleil, uni a’ost excusé de 
voter pour une mauvais»; lo,, en prétendant 
qu’elle serait plus turd bouitite, a dû faire 
une vilaine grimaça en constatant le silen­
ce des ministres français au défi que leur 
portail M. Langelier.

Une dépêche de Winnipeg nu Star mande

3uo M* Greenway, interrogé 
’une visite prochaine à Ottawa

voulu admet ire ni uier.

sur la nouvelle 
n'a pas

M. Déolnmo, député de l’Ialet, a dû faire 
une conférence devant le club national à 
Montréal hier soir.

Le Globe dit que la province de Québec 
a raison d’être nère de M. Laurier.

Oui, elle l'est, et coinmo les chou&guens 
vont s’on faire donner uuo raolée à la pro- 
oimiiic rencontre.

l-o Mail confirme la dépêche dn Chro­
nicle au sujet de 1» décision prise par le 
gouvernement de demander une conference 
K M. Greenway.

L'hon. M. Laurier* a reçu depuis mardi 
plus du cont dépêches de félicitations au 
sujet de son discours et de l’altitude ai 
Augo et ai pratique qu’il h prise sur la que*- 
ïon scolaire *•: ;

Les dernières nouvelles d'Europe nous 
apprennent que cc n’est pa«« 3,000 soldat» 
italiens qui oui été tués dinntichc, mais 
10,000.

La grande loge orongiete d'Ontario s'est 
prononcée contre la loi scolaire par uu voto 
de 139 ooo tro 98.

Le chef Hughes a ou beau argumenter 
quo cette loi n'étuit qu’un* trappe 
pour prendre Iss votes cathodique*, que 
cotte loi no leur accordait rien en réalité, 
il n’a pu recueillir que 98 (les membres.

La majorité a été d’opinion que Ion ne 
devait pas mê.nc ptimettle aux catholi­
ques de prétendre obtenir une certaine 
mesure de justice quand bien même ils n’en 
obtenaient aucune.

Nous lisons dans le Cultivateur :
“ Jamais l’opposition u'a cto plus üère 

do sou chef que mardi.
Après l'admirable discours qui* a pro­

noncé, les députés libéraux sa sont groupés 
autour de lut et l'ont chaleureusement féli­
cité.

M. Laurier a parlé comme un homme. 
Le»# hommes sont rares à notre époque l”

lais requêtes demandant à M. Tarte do 
ho poi ter candidat à Beauharnoix portent 
maintenant 1700 signatures.

Lo " Conseil des Femmes ” propose un 
coucour» d’histoire uux jeunes •.imadieiines 
française*. L'idée chI fort recommandable. 
On ne saurait prendio trop do moyens pour 
encourager ce genre d’étude surtout eu cc 
qui conecrne l hisloirc du Canada.

L'initiative du “ Conseil dos Fehimcs " 
est donc louable et uous devons conseiller à 
nos jeunes canadiennes do participer à ce 
concours dont le* condit o.is très sagement 
posées, sont énumérées dnu3 une autre 
colonne.

Un pénible accident h lu manufacture de 
ni eu b le» de M. Gulinas à Trou-Rivière* 
hier. Un jointe hotnmo du nom de Verrai u 
été frappé par une «cio rondo et tué instan­
tanément.

Musique cet après-midi au p;vlinoir de la 
Grande-Al’éo,

Le Courrier dn Canada qui annonçait 
jeudi que la motion Laurier sciait rejetée 
jmr une majorité do 20, baissait hier scs 
prétentions à 12 ou 15.

Noua avons hâte do voir scs calcula 
d'aujourd'hui.

Le député tory Hxm Hughes écrivant â 
Y Evening Journal -.

“ Ainsi les chefs do l’église catholique 
romaine vont S2 trouver " assis entre deux 
chaises. ” lia n'auront rien. "

Coque nous ne pouvons comprendre, 
c'est que la hiérarchie an liou do faire 
venir de l’ouosi pour conduire ces négocia­
tions ce bon Père Lacombe, n'ait pas songé 
h demander quelques uns de ces esprits 
Hub, éclairés, diplomates, comme ces domi­
nicains et cca jéHUitea que l'on i-ntond dans 
Icb retraites de notre basilique ou de Notre 
Dame.

N0T£S PERSONNELLES

Il nous fait peine d’apprendre la mort de 
Mme Bourbonnais, épouse du député de 
Boulanges â la législature de Québec.

La séance d’hier aux 
Communes

Un député de la P. P. A. 
plaide en faveur do la loi

Ottawa, 7 mars.
Deux députés ont parlé durant toute la 

séance d'hier sur la loi scoi&iro. M. Mon» 
criof en faveur de la loi et M. Martin, dé­
puté do Winnipeg contre la loi.

Le premier u parlé toute la séance de 
l'uprèvniidi et lo second toute la séance 
du soir,

M. Mai tin a mi-j du piquant dans sa 
réponse. Il u commencé par faire remar­
quer combien il était amusant de voir uu 
liûmmo tel que M. Moncrief, qui apparte­
nait à l'association de ia P, P. A, plaider 
en faveur d'une loi censée être sccouiable 
aux catholiques.

Est-ce que ce seul fait, dit le député de 
Wiunipog, no trahit pas toute l'hypocrUio 
des auteurs et dos partisans de cette loi I

M. Martin a aussi soutenu que la loi 
était iucouatitutionDolle eu autant qu’elle 
ne pourrait être Adoptée par le parlement 
que sur le refus de la législature de Mani­
toba de la voter elle-même, ce qui n'u pas 
été fait.

Il y a plus, je suis on position, dit l'au­
teur do la'lot eo 1890, de vous déclarer quo 
la législature de Manitoba est prâtcàaineu- 
dersa loi de façon à taire disparaîtra tous 
griefs quo peuvent avoir les catholiques si 
on lui établit que tels griefs exislout.

Cette déclaration a produit uuo profonde 
sensation sur la chambre.

La chambra s'est ajournée à 10 h. 40 
jusqu'à lundi. .

J'ai gris une bouteille de South Ame­
rican Rheumatic Cure et j'ai obtenu 
un soulagement complet.—Ce re­
mède soulage en quelques heures et 
guérit généralement en un ou trois 
jours.
J. W. Garrutt. uu politic Ion éminent do 

Liverpool, N. L., a fuit, pour lo béuéllco 
du nubile, los déclarations suivantes :

"Je souffrais dq douleur rhumatismales 
depuis un grand nombre d’années. En 
plusieurs occasions, je no pouvais mar­
cher. jo n'étala pas mémo capable do 
mettra les plods sur le plancher. J’ai

‘ i do chorea, mais Je 
Enfin ou me conseilla 
American IUiumatlo 

___  _____  complètement soulagé

t.vunl, mémo d’avoir pris nue d'oml- 
‘outolUe. et Jo le regarde aujourd’hui 
comme le seul remède pouvant guérir 

radicalement K- riiUnmUsuiu.
A vendre par MM. Bruimt *t Ole., W. B. 

Hcdgci'è* X1- F. Biarrot ot Laroche A Ohv

Les projets du vieui Tapper
LA NOTE A PAYER

Comptez les millions

(L)n Cultivateur)
Principal projet : Rachat de doute mil­

lieu; d'dcrss do Unie dt» la Compagnie du 
Pacifique à deux plastics do l’àcre, soit
$24,000,000.

Projets do second ordre : Emprunt do
trois millions do piastres pour 
préparatif* de guerre, achats de cjiiou*, 
fusils, munitions.

Vote de $750,000.00 par année, pen­
dant vingt ans, jxnU une lignu de |aquc- 
bols rapides.

Nous demanda*, aux cultivateurs ce qui

ficut eu tout cola es favoriser, améliorer 
cur situation, allé ci leurs fard faux.

Plus la dette publique sera lourde, plus 
Ion dépentes annuelle» soront considérables, 
dus il faudra piélevor d’iiupéts sur les 
uibiunta du Cauado,

La situation b t fort claire. Autour du 
gouvernement, rêdcul des banda-t de gros 
spéculateurs, d’entroptuneurs avides, qui 
sont prêis à payer do formidable* somme* 
d’argent au fonds éloe oral 

Dcrrièic toute* ces histoire* de fortifica­
tions, de paquebots rapides, il y u U .» 
comm Usions do dix, vingt, trente pour 
cent h t «cueillir par le* organisateur* 
torys,

Uuppoîonanous LE MILLION DE 
PIASTRES volé au trésor public dans les 
travaux du liàvrc do Québec, du bassin de 
radoub de Lévis, de la cale sèche d'Esqui- 
mault.

I

Un chef d’opposition conser­
vatrice aux prises avec 

la chambre
On se rapp.lio que M. Pitts, le chef do 

l'opposition conftyrsatrico dans la législa­
ture de Nouveau-Biunswick n présenté 
l'autre jour une rood ut ion pour blâmer lo 
gouvernement fédéral d’intervenir dans la 
question scolaire. Gomme les doux partis 
sont en faVtonr do telle intervention et quo 
l'on ne différa qu*? bur la procédure â 
suivre, M. l’itts n’eut pie do succès avec 
sa résolution.

Voici comment le Moniteur Acadien 
raconte l'incident à la chambre, li'csl tout 
ù fait cocasse :

41 M. Pitts eito lés résolution* concer­
nant lea chemins de fer do 1884, le* résolu­
tions de Quéhco on 1880, oi le» résolutions 
de la prohibition en lHdOpour montrer q uo 
lu Chambre s’est déjà opposée à l'inlorvuii- 
tlon fédérale dans les affatros provinciales, 
et ci to les discours prononcés par MM. 
Blair, Stockton, Mitchoil, Al ward, l'hiti- 
ncy, Klllain, etc. Lu Chambre devrait 
exprimer ses vus», et si l’on vout changer 
la phraséologie de la résolution, il n’y voit 
pas d’objection.

M. Twcedio—BiQone tous les mots après 
•• léeolu. "

M. Pitts—Oe n’est pas une question de 
roligion. Il espèro que les membres se lève­
ront éi» m&ue pour l'appuyer. Jo proposo 
donc cette résolutiou, dit-il, et je et ois que 
M. Killam va la racondor.

M. ICillsin—Non, je no la seconde pas.
M. Pitts biipplic lour h tour les membres 

dont los uoms suivent qui douucnt chacun 
leur réponso dans la négative :

M. Twecdio—Une au tro fois,
M. Btookton—Non.
M. Shaw—Non ; jo l'aurai» peut-être 

fait 8i j’on avais été prié lu premier.
M. Lockart-—Jo piéfèroruis no pas le 

fuiro.
M. Alward—Je no puis le foire.
M. Poitor—J'en avais envie, mais vous 

en v«*z tant doinutiûé ; j’en suis blossé.
M. Morrow—Neum pas.
M. Fowlor—Vous arrivez trop tard.
M. Pitts—Kh bion 1 M. l’orateur, je vols 

que lorsqu’il faut su montrer, cette cham­
bre n’cKt pu.* fiable. Quatre membre» m'a­
vait promis de seconder c»tte résolution. 
(Rires).

AL KUlain—Nommez-les.
M. Pitts—Quoi, vous en êtes un, vous 

l'avez promis dovant quatre ou cinq té­
moins. (Rires.)

M. Killam—L’hon. monsieur ne m'a 
jamais demandé do seconder sa résolution, 
donc je n'al pas pu lui promettre de le 
faire.

L'hon. M. Mitchell—Jo demande k pré­
senter un bill autori*aut/uu emprunt pour 
faire une importation do montons et de 
ooohoas.

M. Pitts—J’ai bonne envie d’opposer co 
bill. Je trouve que nous avons assez de 
ce8 animaux là duus la chambre à l'heure 
qu'il est. (Rires.) ”

LA ALÎ)** m JOHN

J. M. Campbell.
Bay of Island.

J’ai été guéri d’uuc névralgie do la figure 
par le Liniment Minaret

BpriiigbiU, N.B.
Wm. Danikj/i.

J'ai été guéri d’un rhumatisme chroni­
que par le Liuimeut Miuard.

Gsxima: TniiOLXV.

Discours de l’honorable 
M. Laurier

SUR LA QUESTION SCOLAIRE

(Suite d Jtn)

Mr,/. H. Metcalf M. P. de Kingston 
proclame les merveilleuses jrro- 

jrriétés curalivcb de la poudre 
catarrhales du Dr Agnew

IJ n’y n pas tine fuinco partlo do Jn po-
fmJntiou qui proclaim) omphutiquemont 
o« remarquabloB résultats obtomm par 
la poudra oatarrha’o du Dr Agnew car leo 

principaux cltoyeû^ do touten le» parties 
du Dominion on ont fait usage.

Entre outre qui ont vanté à non de 
trompe l'cfflcaclté de co remède pour le 
catarrhe, la lièvre dea foins (hay fever) 
rhume do cerveau, nous devons men­
tionner entre autros M. J. H. Metcalf, lo 
populaire député do Kingston, lo comté 
représenté pendant un af grand nom bru 
d’aunée» par Sir John A. MocDoml.

Ce remède est certainement une mer­
veille. (îea effet» sont toujours efficaces 
ot il est très agréable ou goût, ce «p»l no 
peut êtro dit de tous les remèdes* pour 
lo catarriio.

A vendre par MM. Brunet & Ci., W. B. 
Rodgers, F. F. Kinfrot ot Laroche A Cic.,

•: o :«

J’ai été guéri d'une bronchite aigue par 
le Uuiuient Minard.

Albert ('a, N.B.

M. Foiter—Quelles sont les Investiga­
tion* quo mon honorable collègue veut
faire T

M. Laurier. — Les investigations quo j« 
veux fairo sont précisément celles conte­
nues dans la pétition de la minorité dus J 
catholiques. D'abord, qu’il y a mi uu con­
trat outra eux et la couronne d'AuglcUrra 
où on lour garantissait leurs école* ; 
deuxièmement, que îc système des école* 
communes répugne h leur cousaieuo* ; uni- 
sièmeinent, que le* écoles établies uu Mani­
toba, dites publique*», ne «ont eu réalité 
que tics écoles piotcaunlcs. Voilà les in­
vestigations que l’on devrait faire.

Que devons-nous eu conclure ? Noua do- 
vous conclure que lu minorité catholique 
romaine du Manitoba a «le* grief* contre la 
province de Manitoba cl qu'elle u le droit 
d*en appeler à cc gouvernement. Le gou­
vernement à la juridiction de passer le 

'remedial onh r et ce Parlement u le dtoil 
do passer uuo législation temé.liatrtcc. 
Mai» ja soutiens qiravant que vet ordre et 
cotte toi soient pi«h<»é-, tou* leu fait» en rap­
port avec la ininouté doiv.nil être soigueu- 
seineut examiné»*. El juaqu'à ce que cela 
soit fait, j- dis que le gouvernement ne 
peut agir dans coUo u flaira «uns ne mettre 
dan» une fausec position.

Je »uIh que Lut lit mit» que je prend» en 
ce moment a clé contestée en certains 
qiurtior».

Ainsi, il y a quelques jours, un journal 
ministériel de QiiOIkh.* a publié uuo consul- 
talion théologi(|uu et il y était d<L que pu» 
un catholique ne pouvait voter eu faveur 
d'une commission d'enquête parce quo cola 
n'aboutirait à rien et parce quo ceux qui 
préconisaient co syalèiuu n'y avaient eux 
même» pas de foi.

Je contrats reccléblasliquu «jni a exprimé 
uiio pareille opinion, c’est un jeune prêtre 
do talent, man je don dire que, lorsqu'il a 
donné son opinion, il n'avait pu» assuré 
meut lu la réponse du gouvernement de 
Manitoba a l'ordre eu conseil du gouverne­
ment fédéral, car il aurait parlé nuit* m ni 
Le gouvernement du Mauitoba a olit-rl 
d'apporter reuièdo aux maux qui seraient 
prouvés cl il a dôclaié qu'il nu voulait pas 
de i'iulotvolition fédérale.

Jo sais qu'il 3* a de re-pectables autori­
tés qui disent que le droit do la minorité 
repose entièrement sur le seul fait que les 
écoles séparées ont été abolies et qu’il auflil 
du déclarer quo le» écoles réparée» établit*» 
en 1870 ont été abolie» rn 1890 pour 1 étn- 
ldir le droit uu rétablissement de l'ancien 
système.

Mal» nlorn, pour pioi ne nVn Cil ou pa» 
tenu h ailég.mr co toal fait dans le» 11 quê­
tes y

On allègue en outre que les écoles sépa­
rées de 1890 étaient un outrugo à la cons- . 
ciomu de la minorité et une violation d’1111 [ 
sac»» reconnu.

La cause do ia minorité oui été plus 
forte.

Même en admettant quo mm» aurions lo 
droit du légiférer on ce moment et que nous 
uurions devant uous la preuve qiii manque, 
serions-nous jiatifiablo» d'accepter ic lull 
Dickey î

Lu chose existe, il est Mai ; in d» où cal 
le remède V C’est là la question.

Q.u’y a-t il devuut la chambre 7
Un projet do loi pâle, malade i l uuo 

" mesura ' du compromission.
Et l’exécution de ce pauvre projet de loi 

est laissée entra lus mains «l'un gouverne­
ment hostile.

Mais alors n’aurait-ll pa» miottx valu 
nommer nno uomini»uiou d'enquête ? Le 
gouvernement inanitobiiu aurait été paniu 
à cotto commission ot il serait devenu g**u- 
vorueniont ami pour moitié à exécution co 
qui aurait été arreté pur la commission.

On a dit que le gouvernement du Mani­
toba refusait de rendre juH'.icc*.

Un a jamais eu d'entonte couvewJ)1<* 
avec le gouvernement du Manitoba sur cc 
point. Quand il y a eu entente*, c'a toujours 
été avec dos mcnuio*. Ce goiiverncinc il-ci 
lo inennçait do sou brni du fer s’il ne vou­
lait pas fairo à sa guise. Mais, même après 
cos procédé» peu sympathique», le gouver­
nement du Manitoba fit cette réponse :

•• C’est uu sujet de regret» que l'invita- * 
lion faite par l'Aasembiita légi»Ulivt du 
faire une enquête des mérites de la cause 
n uit pus été acceptée, ul que les a .'incurs 
do 8ou Excellence aient déclaré leur poli­
tique sur cette affaire dénuée do toute 
enquête. 11 ost ausui également legrollahlo 
que le parlomout ait à légiférer »aris m». 
quête.

“ Une telle conduite semble incompati­
ble avec 1a raison ut la justice et oils nous 
contraint nécessairement qu’on traite les 
Intérêts éducationnels du peuple do la pro* 
viuoe du Manitoba d’uuo manière hostilo 
et péremptoire par un tribnmil dont lo» 
membres n’ont pa» approfondi lu qnostion 
dan» un but de reudre justice ou qui uient 
le moins du inonde pris I09 moyen» néoes- 
saiic» do lour ponnctire do »c formol uuo 
opinion sur les mérite» du la question. 
L’cuquèto demaudéo par la réponso do la 
J.égislatuie à l’ordre runéd ateur, devait, 
d’après les soussignés, être généreusement 
offerte et au cas où l’invitation sera accep­
tée, le ciclio do l'enquête dovra êtro assez 
élargi pour embrasser tous los fait* qui oui

3ort au système d’écoles du Mauitoba, 
ms ot présents."

Voici la réponse ; et nous devrions 
l'ignorer ot la fouler aux pieds I Je pi étends 
qiren face do tel* aveux et telles demandes 
lo gouvernement nu devrait plu» faire uu 
pas sur cotto question. Eu Agissant ainsi, 
nous nu donnerons aucun bénéfice A la mi­
norité et 00 serait fairo courir de grands 
dangers pour l’avenir de notre Cou fédéra­
tion.

Je dénonce la politique du gouvernement 
parce que sur chaque article de cette ques­
tion, il» ont orré du premier au dernier. 
Pourquoi n’ont-ils pas consulté le gouver­
nement du Manitoba d’une manière amicale 
au liou d’arriver à lui d’ano iuçou aussi 
hostilo c* aussi voxatoire 7 Quand le der­
nier jugement a été rendu au Cootoil 
Privé, pourquoi le gouvernement n est-il 
pas allé au peuple du Manitoba pour lui 
diro i “ Voilà le décret du souverain tri­
bunal de ce pays j voici le jugement qui 
décide que le gouvernement du Canada et 
lo Barlcmoot du Canada ont un droit 
d’intervenir dans cette question Nu nous 
contraignez pas à prendre, de notis-même*, 
cotte mesure extrême, mais redressez voa 
grief» vous-mêmes. "

Bi lu gouveruernont avait agi de cotto 
manière, i! est possible, bieu plus, piobable, 
uuo le gouvcrnomciit du Manitoba, en face 
de cette décision du Conseil Privé, aurait 
accepté cettu suggestion pacifique cl ami­
cale.

Pourquoi notre gouvernement fédéral 
n’a-t-il pas envoyé un amliaistntcur au 
Manitoba ! Pourquoi n’ont-lls pas kit dès 
l’abord c* qu’il» ont fait à la dernèio lettre t 
Pourquoi n’out-ils j*ai fait, il y a dou/o 
moi-, ce qu'il» ont fait la semaLio dernière

(Suite d la deuxième ptytn)

Pilules de Quinine 1 grain, par Louteille d’un cont......  20 cts
rilules do Quinine 2 grains,pur bouteille d’un cent......  28 cts
l’ilulos de Quinine 8 grains,par bouteille d’un cent___35 cts

Aussi Citrate de Fer et Quinine en bouteille d’nuo once 
(prix 20c) quantité sufGsiuite pour (piatre bouteilles (le vin.

LIVERNOIS
■anr w i.Tg1" Mj-’ sa1 ■

pro
h'INDISl’KNSABLK u’ust l’Ami de» Enfants, (.Sirop Calmaui) préj»a»é d'aprè» la 

î-cription de inédeciu» éminent», polir proenret »'»»v enfants nn sommeil n-parateur et 
guérir la colique, la diarrhéo, etc., et faire cesser Ici troab es nerveux ncoisionnés par la 
dentition, et par îà laisser à la mère une nuit «lu tranquillité indmuusahlu { la se.ulé est 
la plus grande fortune [• i-b»i< EN VEN I E PARTOUT.

Dépôt général 
chez W. BRUNET & CSE

Pharmaciens à Saint-Roch, Québe0

J E viens de faire l'acquisition du stock de la Pharmacie do 
M* Alex. La Une, rno St-Joseph. .PolTrirai pour quelquo 

romps les drogues, parfumeries, romèdes patentés, articles do 
toilette, savons, etc., etc., à grande réduction.tr>

jroœw*"*
ARGENT COrvIPTANT Houlomont

U- EMILE FtOY

Un seul prix
ar uflLTSt.ivr. auikukt 

Tôlophoïio 021 ot 2181

k 155
RUE ST - JOSEPH

P. KERflAIN^- DU 9 MARS
Cachemire de couleur ...... 28e pour lfio
Cachcmiio noir..................... (J5c pour .'Mu
Eloffo a lobe.......................  -inc pour 29e
iCtoffo S costûuio................... 00e pour .TJ :
liidienue américaine,.............  07c pour OÔo
Xitcliotxxio anglaise.................  J0e pour 0«c
fülngliain de fil

haute nouveauté......... lOo pour (Hic
Lawn pour jupon*............... 15c pour 10c
kawn curreauté...................... 07c pour -De
Lawn cal réalité....................... 10c pout 076

Tweed tout laine................. 4 mi pour 24o
Horgo noire..................................'.)() pour 79e
Cheviot lout laine...............  2.00 pour U8o
Chemises blanches............... 40o (loitr 21o
Cravates couleurs................. 40e pour 19e
Un lot «lo cravates................ à 05o
l’oilu n nappe......................... r»0e pour 39c
Toile ù tahlierc..................... 18e pour 10e
l’oi e u rouleaux................... 12c pour 07o
Serviettes................   10- pour 7^0
Dama* de fil pour tapis tnbV lr»e peur 24o

5 Caisses <lr roiipons (Icsliirlinga 4, 0 cl 8r.
8 Cuisses ilo colon jaune a 4 d 5c

N. B.—Un no n I prix marqué un chiffres,

t,-ru

r

ran

F8I à dire <jno 7 verges de tweed rjne vous paieriez 

Vv n'importe où 50 contins la verge, is -ront voudus 

à 25 contins la verge cette semaine rVz

RobitsiilL, F Ü 'i
r > Ci©

Ce n’est pas tout ;
Cotons, Shirtings, Etoffes à Robes, Serges, Cachemires 

Meltons pour robes, Cntvuf.cs et mille autres choses seront 

offertes au prix coûtant ot au-dessous chez

ROBÏTAILLE, FRERE & GIE
207 RUS SA!wr-,|08™H

FONDS OE BANQUEROU (US A
I

mi

Lu balnnce de notre FONDS DE HANQUERnCTt-i s’écoula 
rapidement. Nous y avons ajouté cette semaine phwicuvs 
nouveaux Jobs. Ne perdez pas cotte occasion d’acheter

BILty. ET SiOWNE MARCHANDISE

A d8B bas prix Qui uo ho rencontrant nulle part a Hours
?-.*. r?

1C’est auantag-nix pour to it le monde

1ÏRÂN1I POULIOT
816 & 219 Hue 8ain( Josci>h

' **■ à vi» *o ficmo port* du Couvent



li ELECTEUR
monter, et dt* fortifier davantage leur» 
force» nerveuMOM.

Finir cela le» Pilule* Roses du Dr 
Williams agissant plu» promptement et 
plu» sûrement que Unit autre remède 
découvert jusqu’il oe jour. Leur action 
oat de rendre plus riche lo sang appauvri 
et de reconstituer les nerfs à neuf. Los 
résultats obtenus par le» Pilules Rohoh 
du Dr Williams sont attesté» par les 
témoignages volontaires dos personnes 
qui ont été guérie».

Un ciws important est celui do Mme 
A. Oration, do Hull, Qué. Au reporter 
d'un journal qui était allé l'interviewée, 
Mme G nit ton a dit: ‘'Juaqu’à il y a
quatre ans j’étais into femme forte et 
pleine de santé. A cotte époque je fu» 
ntteinto d'une attaque sérieuse (le grippe 
dont les résultat» me laissèrent faible et 
nerveuse, éprouvant des douleurs dans 
le» reins et l'estomac et de

que daim le cat de tmucèi, le» manuscrit» 
élimiués «etuiil reluit tués h l'adresse donnée 
areu l’euvcloppc intacte, pourvu que leurs 
propriétaire» aient eu U prévautiou de 
joindre un timbre poste k leur envoi.

Un jury composé de littérateurs couuu» 
sera chargé d'examiner lo» manuscrite cl de 
décerner lu prix au vainqueur. Tout jour­
naliste ou éciiiaiu p‘.ofc»Hiunuel est exclu
du coucou ra.

Lue qualités requise» pour lu droit an 
prix donné par lo Conseil National seront 
—outre l'orthographe, la ponctuation et la 
correction çracuuiatii ale—.a clarté, la suite 
dans Ica idées, le logique enchaînement de» 
faits, l'élégance et 1 originalité du style.

Lu plus grande liberté est accordée quant 
à la forme.

Narratiou, commentaire», étude» compa* 
rées, apologie, uouvu.L». Un pourra même, 
eu prenant comme po nt de départ un fait 
historique et en tenant compte do caractère 
des personnage» choisis, imaginer un épi­
sode, présumer le» scènes de famille, les 
drames intimes auxquels il» donnèrent# 
Heu

La tradition orale concernant eviwins 
événements do notre hritou»*, er. conservée 
dans mainte» fami (es, peut fournir du 
ehurniautes et d'authentiques antedates do 
cc goure.

Les coucurreulus sont priée» d’éviter toute 
«xprcHsiou de seutimOiil blessante pour da« 
compatriotes de religion ou de ruco dillé* 
rentes.

Répétons qu'il uo faudra pus so borner à

ETABLIE UN 1780

alter Baker Co
Dorchostsr, fifefts., E U. ;

. Le» plus ancien» et les plus grand» manufacturier» de»

Demandez à yotre Pharmacien
LIMITED

Plus purs et des meilleurs 
COCOAS et CHOCOLATS

de ce continent. Aucune préparation chimique neutre dan» 
la préparation de ces article. . Leur Breakfast COCOA est absolu­
ment pur, délicieux, nutritif et cofttcimoins qu’un centin lu tasse. Leur 
Promlum No 1 Ohocolato est le meilleur chocolat pour l’ueaga 
des famille». Leur Gorman Sweet Chocolate est bon à man 
l;cr et bon à boire ; il est délectable, nutritif ; c’est le grand favori dea

n fan ta. 'Joua coux nui usent do cocoa ou du chocolat devraieut deman­
der « otic* mat que et s assurer qu’on leur donne bien lu véritable Wal- 
'ter Baker A Go , fabriqué à Dorohestor. Mass., E.U.
CANADIAN HOUSE, 6 Hospital, Montreal

sont, je l'admets, contre les écoles sépa­
rées, mais qui n’uuraicnt jmis d'objection 
dans le rétub’isseineut de» écoles séjairées 
dans le Manitoba, pourvu qu’elle» fussent 
(établit * par la province du Manitoba elle- 
même.

Il y a des député» dans cette Chambre 
qui seul en faveur de» écoles séparées, umi» 
qui ci oient très fortement qu’un ne dovrait 
pas intervenir dsn» la législature du Muni- 
tobx, avant que tous les autres moyens de 
coucidation aient été épuisés. En face de 
cette question périlleuse, je maintien» 
aujourd'hui et je soumet» k la considération 
des deux côtés de celte chambre, que la 
politique de l'opposition, aliirméo depuis 
plusieurs années, réitérée en plus d’une 
occasion, est la »«ql* politique qui peut 
avec satisfaction régler cette question, la 
seule politique qui peut redresser les griefs 
do la minorité, tout en ne faisant pas as­
saut aux privilèges de la majorité, ce qui 
i:i pourrait que créer des torts plus consi­
dérables.

Telle est la politique quo j’ai adoptée et 
que j a: développée la premiôro fois que la 
question est venue devant la chambre et 
c’*«t encore cette politique quo je défends 
aujourd’hui

Un no peut oublier, en ce moment, quo 
la politique quu j'ai défendue n’a pus été 
favorablement reçue eu certains quartiers. 
U y a quelques semâmes, on me disait dans 
les hauts quartiers de l’Kg’Ue A laquelle 
j’apparticus que, n moins d'appuyer lu bill 
des école» quo lu gouvernement préparait 
alors et qui nous est soumis actuellement, 
je devrais subir les hostilités d’uuc corpo­
ration puisante et considérable.

l.u circonstance actuelle est trop grave 
pour que je la lni*?e passer sous silence. Je 
n’ai que ccci k dire : Même avec toutes les 
menaces que l'on me fait, venant des hauts 
dignitaires de l’Eglise à laquelle j’appar­
tiens, jamais on n’entendra dea mots bles­
sants sortir de in?s lèvre» Il l’adresse de 
cette même église.

Ju lu inspecte et je l’aime, celle Kg lise, 
Mui», ju ne suis pas de celte école qui a 

longtemps dominé eu France ot autres pays 
do l'Europe continentale, qui refuse aux 
• ccléidudliques le «huit d avoir voix ou 
ii\,»itre du» uti mus publiques 

'•on, jt- suis un libéral do

iS&x&A.
39f. rt.b*EAU DE FL.ORIDB

ANNONCE DE F. SIMARD
OUS veuons do recevoir de premier envoi do nouveautés on*Etoffes k Kobe»

MOHAIRSUn Extrait de Fleur Exquis

Pour le Mouchoir, la Toiletto et lo EaLh
graves maux 

de tôte. Je mo trouvai hi complètement 
ruinée qu’il m’était iuqxiHsihlo de faire 
lo muindro ouvnigo à la maiaon. Mon 
appétit avait disparu et je n’avai» gofit
pour aucune nouriituro. Pondant unvi- 
ron un an j’ai sou ire rt continuellement
éprouvant jour et nuit des douleurs cui­
santes. J’avais essayé divers remèdes 
proscrits j»ar un médecin, mais ces re­
mèdes ne mo Grout aucun bien, .le com­
mençai alors à croire que ces remèdes 
ne me guériraient point et, comme j’a­
vais toujours uti rhume sérieux, je me 
croyais atteinte de consomption.

Un jour, un ami me conseilla d’essayer 
les Pilules Roses du Dr Williams, .l’a­
vais lu et entendu beaucoup de choses 
au sujet de ce remède, mais je n’avais 
jamais pensé qu’il pourrait mo guérir ; 
j’ai cru alors qu’il valait la peine d’es­
sayer ces pilules et je m’en procurai. 
Après on avoir employé deux boîtes, je 
c m.statai un mieux sensible. Je conti­
nuai à en p: cadre jusqu’à douze boîtes, 
et c’est alors quo je ne ressentis plus 
aucunes douleurs, que j’eus un bon ap­
pétit et que je me sentis aussi bien (pie 
je l’avais été pendant toute ma vie. En 
décembre dernier, comme résultat d’un 
rhume sérieux que j’ai ou, je tombai 
malade de nouveau, mais culte fois, je 
u’essayai aucun autre remède, je pris 
immédiatement les Pilules Roses du Dr 
William» et j’en obtins les résultats les 
plus heureux, camino vous pouvez le 
constater vous-môme. J’ai telle meut 
confiance dans les Pilules Roses que j’en 
ai toujours à tua disposition une boîte, 
ot que j’on prends de temps à autre 
comme tonique, et je serais heureuse si 
mon expérience pouvait être de quoique 
utilité à certaines personnes qui souf­
frent. ”

Quand vous demandez les Pilules 
Roses du Dr Williams, voyez si l’éti­
quette au complet est sur chaque boite, 
lois imitations et contrefaçons sont sans 
valeur aucune, peut-être «ont-elles dan­
gereuses.

jBRiHiXu-A.isrTiisrEJS

Dans les couleurs les plus nouvelles
N’oubliez pas que vendredi est notre jour du B .ROAIN DAY.

Téléphone 2157UN SEUL PltlX

137 Eue Saint-JosephF. SIMARD

L. B. GERVAIS & CIE
lu pub.ici* lu travail il

Proprirhiires du comptoir <1© musique moderne
DOULEUR DANS LE DOS

Une indication certaine de la maladie 
dea rognon* ooooo

Tiennent constamment les meilleures marques d© Pianos, Orgues, Harmonium 
ot Yocalions pour église. Romances françaises, iiuo spécialité.

Machine» & coudra New-Williams, Raymond et Singer. Machines à laver ©•» \
tordre

Conditions les plus faoiles

Ç’oet une grave erreur que de supposor 
que les douleurs dans lo dos sont le ré­
sultat du froid ot qu’elle no hunt, quo rhu- 
maf Unmlos. Il est presque toujours cor- 
tain <iue la maladie «Vut déclare dans les 
rognons. L'avertissement est suffisant 
et Tou dovrait se prévaloir des moyens 
de la science pour envayer le mal or il n’y 
a pas de remède que nous pourrions 
mieux recommander que lo South Ame­
rican Kidney Cure, connaissant scs effete 
et hu vertue. Il n’y a rion d’exagéré dans 
le compte rendu du comte do l)ory qui 
écrivait eu date de Neepawa, Manitoba : 
On me persuada do faire usage du South 
American Kidney Cure, pendant, mes 
voyage», et je dois dire ou toute fran­
chise que j’en ai reçu beaucoup do soula­
gement. Je ne crois pas qVio ec remède 
uit Bon égal.

A vendre par MM. Brunet & Oie. W. B. 
Rodgers, P. F. R lu frot ot Laroche A de.,

27 juin—1 an

i école an

PEINTE
NOUVKLLKS IMPOItTATIONS

iWiublii1/ pas que •’ l’E­
lecteur ” quotidien sera 
adresse a tout nouvel 
abonne jusqu’au su rien* 
demain des cIitcUoiis fe­
derates pour 5oe.

GLOVER, FRY & CIE
to «lo it uguin with our Fill*.

Wo know therein no better Fill on the x&srkS 
for tli© cur© of Kidney. Liver. Ktoinach and Jlowei 
Trouble©, all of which arc such prolific causes ot 
other dlMMUies.

Diver and Anemia Pill» am r.cprorno n«« 
norvo nod K©rt«ral tonic and an abnoluto cum,

ÇnarantciMl, for “Anemia or watery blood.
houfuwds of Ladles with whit© bloodless complex­

ion». listless ©yes, fihortne»» of breath and Venera! 
weakness and lassitude Buffer from Anemia.

A certified list of the unine* ami addrt*>»ea of all 
person» receiving the al>ovo reward# will be mailed 
after clo«*o of Competition to oach one sending In 
their answer to tho Puzjtlo Picture and W cwtf 
for a box of Liver aud Axxoiuiu Pills* 
Address,

D. E. TA8BÏÏERE1D
NOTAIRE

Et les joursArgeut k prêter sur hypotftèqtxo ou aatroi
garanties

Par grouts OUOelUa «own*# 
Facilité# spéciale# pour 1er fabriques u& 04 

communautés religious©»

SAMEDI, 7 MARS
VISIBLE A QUEBEC ET DANS LES ENVIBONS

Solvants

Koll&RUE ST-PIBRaS, Qaébso
Téléphona 497, Le» obsurvaleur# pourront A leur aise suivront la marché du phéiiomèuo qui tout en 

n’offrant rien do surnaturel, no manquera pas moins d’être de#plus iuléteesaut pour Un 
grand nombre. En sachant que c’est en effet SAMEDI, 7 MARS queF. A. MERCIER

NOTAIRE LES QUATRE SAISONS
49— Rue ballioniiie —i<i

Bâllsso de la Cic du Richelieu
Argent A prêter sur hypotbè 

que A la ville et a la 
campagno

ouvriront leur nouveau magasin (ancien poste du 80LBIL, 205 rue St Joseph) et que 
celui-ci sera éclipsé non Henletncnl dan» les prix, mais le sera également dans la qualité, 
lo goût et la ricliesso d’un iinmeus© assortiment de marchandise* achetées dans les meil­
leures conditions possibles do» plus importantes maison» de Québec, Montréal et To­
ronto. Inutile d’énumérer lus avantages que nos pratiques et le public acheteur trouve­
ront on nous faisant visite dan» cc nouveau loc*\l.

Notre ancieu magasin, 68 ruo da la Couronne, reste *ou8 notre contrôle et 
nou# liquiderons là la balance du notre #lock au montant de ___

Lettre ouverte
Quebec, March ôth 189G.

Hon. Wiutrid Laurucr, M. P,,
House of Common».

Honorable and Dear Sir,
In the name of many of your Irish Ca­

tholic friends let mo congratulate you on

MAISON A LOUER
Cette nmguillquo malaou située au No 

171 Grande Allée, coutenaut onze appar­
tenu ante, avoo tout lo confort lo plus mo- 
dcnio, touruaiso, gnz, ote.. autrefois 00- 
cupéo par feu M. Louis Tessier, agent 
d'liMBiimuco. On pout viBlter la maison 
louB les Jours do 2 heures A 4 heures p.m. 
S'adresser A Louis Bilodeau, 1G'J Grande 
Allée, ou A son bureau 45 ruo Sous le Fort.

5-Is.

000.00
pour lequel d’apiès le» bons résultat de notre iuvcnlaire, uous sommes en position de ne 
refuser uucuno offre raisonnable. Notre personnel reste le mémo ot le» clients auront 
1’avauUgo do so faire servir dans l’un et l’autre magasin par celui qu’il» désireront.

the high and noble stand you have luken 
in oppo3ing the Ministerial Remedial Bill.

At tho same time I must also thank you 
for the pleasure I have received in the 
perusal of your groat speech, livery word 
of which tell» for peace, justice aud conci­
liation.

And if evor all the eloquence, of your 
public career, save it, should, by some 
means or other, be destroyed, history 
Would tiud theruiu ample incans for placing

Îou in the ranks of such mou as William 
iwart Gladstone and Kduiund Burke.
In couulu&iou believe me to be as ever 

yours obediently and devotedly
Dn John CL Hows.

A VENDREEFFETS DE LA GRIPPE N'oubliez pas 1
1 pupitre, 1 enseigne, 2 bli nds pour 

cbûBBls, 1 garde soleil, 1 poêle à charbon 
avec tuyau, 21 grands tiroirs, 1 lot de 
patrons pour chmiôanrcs, misai formes, 
dies et un banc.

8’ad rosso r au No GW ruo 8t Va lier, St 
Sauveur, Québec. 5-3f.

Sillery Nurse ri©b
CHEMIN St-LOUISAISONSLes constitutions affaiblies 

avec la mort pour 
résultat Une bonne tasse de CoeoaL’Odoroma

SES QUALITES
Il rend la beauté aux dente.
La fraîcheur à rhaloine.
Et cotto couleur roao aux gouoives déno­

tant la santé.
L’Odorama est déclaré par les exports

cnloiistoB

Los statistiques officielles prouvent 
que dans Ontario seul 2,023 morts 
furont occasionnées par co mal en 
1892-03-94. Comment éviter les 
effets terribles do ce fléau.
Ellos sont pou nombreuses los person­

nes qui connaissent les effets désastreux 
do la grippe ou influenza, qui tous les 
hivers fait irruption nu Canada laissant 
derrière olle la mort et dos constitutions 
affaiblies. Si uu nombre semblable de 
morts était cause par le choléra, une 
panique onvuhir&it tout le continent, et 
c'est précisément parce que les e flots 
désastreux de la grippe ne sont pas com­
pris que l’approche de co fléau est re­
gardé avec moins d'appréhensions.

Le Dr Brycc, cet officier de santé de 
grand renom dans la provinca d’Onta­
rio, constate, dans son rapport annuel 
au gouvernement provincial quo los 
morte caubéos par la grippe dans Onta­
rio seulement, pendant los annéos 1892­
93-94 ont atteint le chiffre de 2,023, un 
chiffre suffisant pour nous faire envisa­
ger co fléau avec épouvonto, car on sus 
dos mortalités, U y a, sans aucun doute, 
des milliers de personae* qui, pur suite 
do cette maladie terrible, sont restées 
avec une santé chancelante et une cons­
titution ruinéo. La grippe est uno ma- 
ladio des oentres nerveux qui produit un
effet sensible sur le cœur et lo devoir do %
toutes le* personne* qui ont souffert 
d'une uttaque do oette maladie est d'aug-

205 SAINT-JOSEPH ET 68 DE LA COURONNE
PALP,TEATT0,8?FEtWE^UR ET Durant l'hiver

Est toujours appréciéeGnériaonprompte et permanente par 
le remède du Dr Agnew ]>oitr la 

maladie de cœur Voua pouvez vous los proceror chef 
Fred. Rutotkn, COFFEE PARLORS, 
Rue Saint Juan. Toujours ou umiti :

Candies de ohohr,
Gâteaux frais,

Home Mado Broad, 
Eta, Etc., Eto.

La perfection des pondras à dents Le dâlicienx SILKENUne personne sage n'a tiendra jamais 
que la nialadto du eœur soit développée À 
un poiut extrême uour so faire soigner. 
Ces palpitations au cœur quo vous res­
sentez après quelque excitation ot qui 
sout suivies par des ôtouffemonts très 
alarmants no sout que dos indices cor- OFFRES GENEREUSES Si vous toussez prenez les

ROYAL COUGH DRC
EN VENTE CHEZ TOUS LES EPICIERS ET CONFISEURS

tains do la fatalité qui vous attend si 
vous no cireonvouez pas l’omioral en 
employant lo remède toujours cortaindu 
Dr Agnow pour les maladies du cœur. Il 
soulage immédiatement et avant qu'on 
ait absorbé beaucoup do co rornède, 
U extlrpo lo mal complètement. C'est lo 
plus grand spécifique que l’on puisse 
trouver. Ses résultats sont vraiment 
étonnants. Mais 11 no guérit quo la mala­
die de cœur.

A vendre par MM. Brunet k Oie., W. B. 
Rodgers, P. F. Rlnfret et Laroche k Oie.,

------ o o-------

lo Les pcrsouuea qui achèteront d’iai au 
15 murs prochain lo Maxuel de dk£*t 
CXVXQUK do M. Magnan, recevront gratuite­
ment 1 important ouvrage intitulé l'oLilfi- 
gus a rRoros d'emskiohement, entre 
MM. J. P. Tardivel rr G J. Maonan. 
Ainsi, pour la modique somme de 60 ton­
tine, oo peut se procurer deux volumes de 
la plus grande actualité. Les deux volumes 
franco par U poste : 68 cents.

S'adresser aux libraires suivants ; Lan- 
glais. rue St Joseph, St Hooh ; Chaperon, 
rue de la Fabrique, et Filteau, rue Buade, 
Québec.

2o Tous ceux qui feront parvenir à M. 
Cl J. Magnan, par mandat poste, la somme 
de $6.00 recevront «uaÈs exemplaires du 
Manuel de Droit cinque. Le prix du détail 
du Manuel étant de 60 ote, racheteur à la 
douzaine, outre l’exemplaire ou’ll recevra

Sratuitoment, réalisera $1.20 de profit par 
ouzaine.
Prière d'ajouter k l'envol des $6,00, 48 

cts pour frais d'expédition.

FRED. RüTHVEW
46 RUB SAINT JEAN

i2tr 7éléphone 1221.
14 Jnn.-3ra

Ecole-académie de coupe per* 
fectionnée

De» aimées d’oxpôrlonoo et ^ivors «5*»^ 
tôm((s de coupe ot d’ajuÿtomont wu «ojf 
tout ou état cronsolgmT A 
nos qui dés«<,*èùt avoir do hva2
mente qui leur sied bioo. ^
mes quo J’ai en mains, Ica &1 ; ; 1
toaux, manches, JtiPfN. ...î , manlô- fants, sont taillé» ot a;u3té* l !
ro A satisfaire los «uOta les plu» 
ot donnent nue belle apparoooo au 1 ■ 
Bonnes mémos los plus mal ^
1** prix sontA la Ç0rtéodoU‘u»J« y* 
rlont suivant lo système dont o WP 
foctionué ost sans contredit ^ 
HUOT qui a remporté les P*u*,;n 
dlstluctlOns aux expositions 
Pari» Montréal et Québéé. Aux i*1?,-»

téo» A venir io»i oxam.imr.
M. L. MARQUIH,

No m'A riio Ht losopn. M
20 févrlar-lui.3fp-8*

Patinoir de la Q. 1. A. Â IGARESGlissoires Aberdeen IGARETTES

l. B. DUPUIS
RUiü SAINT - PAUL -

CONCOURS D’HISTOIRE EX «KO» ('Alt

Ce que le gouvernement uc fait paa, ce 
quo notre Académie ne songe pas è faire, 
co que tous les autres ne peuvent pas faire 
pour encourager l’étude de l’histoire de 
notre pays, le Conseil des Femmes va lo 
tenter.

Il offre en prix—k tOuto canadienne- 
française, hgéû de pas moins de seize ans, 
qui écrira la moilleure composition sur un 
sujet tiré de l'histoire du Canada, et dont 
l’héroïne est une femme—une fort belle 
collection de livres comprenant les princi­
paux ouvsagcs qu'une jeune fille peut et 
doit lire. .

Lo travail des concurrente». «Sevra con­
tenir de mille à quinze esc- ^ -*ç£jh, être 
écrit lisiblement ou oUvî^i^pb' I jpr an 
soul côté du papier, et ôtu d an
psoudonyme accompagné d’uiv- devise on 
d’un signe quelconque répété sur une envo- 
loppe fermée, h l’intérieur do laquelle le 
véritable nom de l’auteur sera écrit.

Cette enveloppe ne devant être ouverte

P.M. MÀGNAUGHTON,
Sec. patinoir du Q, A. A. A

XS

L. SOUSSIGNE, ACQUEREUR DES
Jllyitte do crédits de la succession do 

Alphozisu Beaulieu donne avis que
tous U*a débiiours sout priés de paj'or en­
tre me-* mai ce. ot jo ote tiendrai chez M 
Alphonse B •milieu do St Pnoôme, comté

42 RUE DE LA FABRIQUE

J. Edmond Dubé - - - -do Knmouvaska, Job H, l> ot 10 niara Dro- 
clmiu pour perception dos montants dus 
À Cet te .suc cession.

ARTHUR DUSSAULT.
L'XoiuL PRIX LIS PLUS BAS.

Lo Llniinout Minarl e»t '«
estanratoar dos obovoax.20fûv-3p

Liste de prix envoyé franco sur demande

îssesæss

Murray & 
Lan man

r*
'O

A PARTIR DK

LUNDI
l*-« plu» i\ JOBS et les 

plus inattendue* seront 
offerts

YftDfCAT

Rue St-Josenli
L’eîu sera une de» plu» bel­

les sernaiuea de notre grande 
vente à

BON MARCHE
Plusieurs ouKaea de intir- 

irhundiacs ouverte» et mise, 
•n vente immédiatement.

Tous le momlo y trouvera 
.rimmenses avantages.

Entrer,ne serait-t-e que pour 
vous convaincre.

(Vest, suns précédent

—AU-

Syndicat de Québec
Coin c'cs rues do la 

Couronne otSt Joseph

ENCORE

Avec sou TLL

que légèment fumées.

C’EST LE TEMPS
Pour tous d’acheter aa 

vaisselle

Chez LECOHTË
95 Rue Saint-Joseph

Ouvert» au public de 9 h.a.ni., k 10 h.p.m. 
Admission 10 cents.

Fanfare lundi et vendredi noirs

15 gu 7 m.

LECOMTE ne vend pas ses 
marchandises mais il les don­
ne, malgré qu’elles ne soient

nt '

PRESQUE POUR RIEN

Puzzle Rewards o\ |iarJtf*i$ ^ 
Dollars.

Tho above Pir»ure repretcuiû Uaddv’Vn;'» 
oint shade nr uhont.

Totliollrnt porson evudlnq; a ccîyw.v tr>t(u» abovoPicturePuule which is Lo üi... t. o». r.o© orchost of Washington ln tho Plol-ir© »r-.d riclo‘’.i)g ftOyents for a box of Fox*» Llvorand Jiiwnu 
JPlil» w© will elv© ;

1 A Ilnnd»ome flrst-c1a«sLad>i or Cc.Os-
men's Bicycle, pneumatic tiro. nmjea.

2 A lliuiilsome mnd rüunbh» Solid Gold 
watch, laidles or Gentlemen'* \ialt«i:iin or 
KJ^Iu Joirtlled movement.

ît to 10 Kl^lit dozen lit-uvllv Silver Plated 
Tea Spoons. ' ,

! I A TlHiidifnin© henvily Silver Plated and 
Em-riiTrtd five o’clock Tea Hei.

1Ü f«i 30 Nineteen liumlbomc Silver Plated 
Cake or Fruit H/iftkct*.

OI to 50 Twenty solid Silver Thimble-.
100 A beautiful Silk Dresti or Gentlemen's 

Dre*» Suit.
101 »o 1*45 Twenty.flvc lmlLrior.Cfi heuvily 

silver Plated TaIjIa Spootix. < :«»i*r «suallty. *
l-idto 130 Eleven pnltb Triple Pi*te I fjutcnr Tong*.
!o7 to 145 Nino lundenmr frr««s(nç Cases
140 to 150 P'lve l>©.tiitlf*il heavily SUvtr 

Plated Teie-a-Tete bet*.
3XIDDLK RKWAnnS.

To the )icr»oit ©ending the middle corr.<t*’j- 
awer In the whole corn put ltio*! will lu glvcnthe 
unit of the following aitlcle* :

I A 1iand*ome L’liluibtorml suit* of i’jt»-ior 
Furniture.

3 to 10 Nine olc;atit Gol.1 TliVzat.c*.
II to 25 Fifteen half ihtnou lr ^..ni 

Silver Plated, eztra quality.
20 to 30 Five heavily iTat-d Twt©-*- Tato 

Beta.
31 to 50 Twenty pair» heavily Plulcrt Silver 

Suirar Tonjj*.
t CONSOLAT*ON KKWAlSDv.

To the latt fifty pcr»oti<( *pit(lln^ correct an­
swer» will b« g-lven reward» n.* follow»:

I to 10 Ten one lial.-doxun Tea Spoons 
heavily Silver Plated.

II to 20 Ten Open Face Stem "Wind hand- 
•ome Nickel IVntcue*.

21 to 30 Ten Silver Thimbles.
III to 35 Five heavily Silver Plated and

Engraved Tete-a-Tete Sets. So Ito 40 Fourteen dozens Nickel Tea Spoons
50 and Last One Klrnt-Clu*» Litdi©» or 

Gontieinen'» lllcycle, PimutnaUc Tire, lat­
est mukv.

CONDITIONS.
1 Answers to Pir/zlo teedved on'y thronqh malls
2 Rewards made In tho follow liif* order, to the 

flr^t correct answer received ami uucIohuio for Imîz 
of PI 11b boorlntr «avllcst po»t mark, first reward and 
bo on. thUM uo udvnntiiKe hi gained by tlio^e neur 
by over thoee further away.

8. Comirotitlon cb*xw April Slrt. 1KKÏ. On© woek 
from clo-lutf date will he allowed for letters from a 
d 1 «tauco to reach un, but Much animer» wlilburo- 
turnod unies» bearing po^t mark witldu Urn» 
mentioned.

4. All persona solving this Puzzle ami entering 
this Competition must ninth with pencil or pen iho 
figure of Washington in the Picture ln tills adxt r- 
tlHinent then cut out tho udvcrl^onmnl Fit-turn and 
alt and enclose together** 1th Fifty C?entsin Posbtan 
Stamps or Sliver for one box of Fox*» Liver ami 
Anomlit l’ilia.

Wo are offering tho uliovc Articles to adrcrtU-c our
Pill*.

Our Medicine " Preveuto Kuro ** I» a sucoêee. and 
the peOQle know it, becuu-e we advertUud it this 
way and did all wo i>rmnl»ed "Wo itro going

FOX MANUFACTURING CO.
«05 Spudiua Ave., Toronto, Can*

District Jo Québoc Cour Supérieure
In Bo—Dam»? LOUISE GIGUKRE,

Debitrico ôe qualité.
En vertu d’uu jugement d’un Ho­

norable» Juges de cetto cour, on dale du 
4 mars o .urant, la vente par enchère puV • M W » w ». mm v/ ^ * - M

bllnuo dos ollets composant la suocossiou
* feu J a * * * ‘ - ----------- * *

w..»î <lo Qi------------- ----------- --------------
Bacon, épiclor. coiu dos ru«9 Hormine or
uo n-u Jaoquos Légarô, oharroMer, do la 
cité do Québec,-aura lieu chez HL Olivier
do

Bauvageau, Bt Sauveur do Québec, ma»'d! 
lo dix mars courant, à dixhotircs du ma* 
tlu. I^u dlto suceession (X)ii9Lie on che­
vaux, voitures d’été ot d’hivor, harnais, 
robo de oarrioio, etc., etc.

La vente sora sans réserve ot pour cha* 
quo Item séparément.

A. D0MBR0W8KÏ.
Curateur.

LS. DESCHENES,
Encanteur. 5-1 f.

■VÏS

N PEUT TOUJOURS SE PROCURED 
p'antcB, fleurn, vorduro, etc, ooo..... -,..

s'adres.aant A la

, v, (. «• t * *. i . , ... . ifeawgyvl-M*j.>j, .-

D-C
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CHEMIN DE FEE
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Dm trains Bpôciaui avec chars
poor les colons et leur bagage

Pour Manitoba et les Territol 
r©3 dn Nord-Ouest

QUITTERONT
La jonction de Carleton àOp,m

lOUS LES MVRDIS DE MARS ET AVRIL
pourvu qu’il y ait «lenmuUe auditante.

Le taux du transport a éré léduil <lo 40 
pour cent pour le» effets dea colons.

Tour do plua Hinplets détails et pour pain* 
|ihi«t vous disant comment ubtcnr une 
Urine gratis, a Itcnaoz voua
Au buroan rtas billet3 à Québoc

4 nto cio la Fanrlque <cn faco do la Ba­
silique) et

Station du Palais

CORPORATION DE QUEBEC
Bureau de l'Inponleuf de la Cite

HOTEL-DE-VILLE

Soumissions poor Numéros de 
cochers, etc

Québoc, 3 Mai n liî)J.
AVIS PUBLIC est par io présent don­

né que dos soumissions caoüotées t.or- 
tuui (i l'oudos les xziols “Soumissions 
pour numéros " et adressées au soussi­
gné seront reçues à ce bureau d 1ml «\ 
mercredi. lo lie Jour do mats prochain à 
4 h. i>. m., pour la confection et fournitu­
re do numéros pour char relie rs et autres 
pour l'année fiscale 1890-1807.

Les ôoumlaslons devront être fuites ► nr 
des blancs imprimés et mises sous des 
enveloppes egalement imprimées que les 
soumissionnaires devront se procurer au 
burcaudn l'insp.delà < i é. Lo comité 
des chemins no recevra nulle dos soumis­
sions non écrites sur lus dits Llam-s <»t 
mises e*» iflles dites enveloppes.

Le dos de PonvolOppe contenant les 
houutissions sera revêtu du eortiili at du 
Trésorier do ta Cité prouvant que h* sou­
missionnaire constitue è la Caisse Muni­
cipale le cautionnement nécessaire pour 
sûreté des obligations à contracter.

Chaquo soumission portera los signa­
tures de deux personnes solvables vou­
lant assurer l'exécution de l’ouvrage.

L’ouvrage serait fait conformément 
aux instructions h être données par le 
Greffier de la Cité été *on entière satis­
faction comme a celle dq oomitô doè che­
mins et de la Corporation,

Chaque soumissionnaire déposera entre 
les mains du Trésorier de la Cité un 
montant do $40.00 qui sera confisqué con­
tre qui, lo cas échéant, refuserait de st-
guer le contrat.

. ti< 
, t la plui 

nlôn.
La Corporation no s’engage point à ac­

cepter lapins iiautoni aucune soumis-
Lo contmoteur payera au notaire io 

coût do rédiger le contrat et on lournira 
une copie certifiée »\ l’Ingénieur do in Cité

W. D. BAI LL AI RG E.
Asst. iusp. de la Cité.

soÙMÏisîoNs” demandées
Comité de Police

Québoc, 0 mars 1830.
Lo soussigné recevra des soumissions 

cachetées jusqu’à lundi, Io goiz.èxne Jour 
de mars courant, à quatre heures do 
l’après-midi, pour fourniture do 03 pai- 
rw de oüau«sures d’été (gaitore) on veau 
français (Lyon) pesant 42 livres lad >uzai- 
no, faites comme suit,savoirsemolioh en 
cuir champlalu pesant 22 livres, odtô dou­
ble et pointé en «inc, empeignes du meil­
leur veau français pesant !2 livres la dou­
zaine de peaux, piquées en soin—dehors 
iodans, élastique eu laine première qua­
lité, doublures en venu français, pointés 
on aoier aux talons. Les chaussures de­
vront être semblables aux échantillons 
oui sont dép >sCh au bureau du secrétaire 
OM comité no Police.

Le comité de Police ne s’engage pas à 
accepter la plûs basse ul aucune des sou­
missions.

Il se réserve le droit d’exiger des sûre­
tés.

Le commet eu r paiera au notaire le 
coût de rédaction du contrat et en fera 
tenir une copie eort ifiéo nu comité de Po­
lice.

Sc(
EDWARD FOLEV, 

icrètairo du Comité do Police
r.w

CITE DE QUEBEC
HVKBAU OU CaRKKKIBR DK I.A Cl TK

HO'L’EL-DE-VILLE

Québoc, 5 mars 1890.
AvJa public est par le présent donné il 

toutes personnes ayant des comptes oou- 
Lro aucun des départements municipaux 
de la cité de Québec pour fourniture de 
matériaux, ouvrages faits, oomptos de 
trottoirs, réclamations do tous genres 
pour anuoncos, impressions, contingents, 
etc-, d’avoir i\ los transmettre au Tréso­
rier de la Cité d’hui au 2u avril P roc ha lu 
(1806).

H. J. J. B. CHOUINARD.
Greffier do la Cité

Liniment Mlnard guérit la 
Grippe.

r»-»

Feuilleton (le U ELECTEUR

04

A vend- e ou à louer
Cette excellente propriété, comprenant 

magasin* et résldouce, aux No 9 et li rue 
Bt Jean, maintenant occupée par AL 
George T. Phillips, plombier et cuivrour. 

Possession nu 1er Mai 1*>G.
Pour plus amplos détails, s adresser 

u bureau de l'honorable üeo. lrvino,C.lL 
rue Dalhou&ic, Québec. 4 fév

A LOUER
Deux beaux bureaux oUiuXm à 1 eau 

chaude et situés au No 23. rue St-LouU 
fKeul Houso).

Alîb’Sï
" L’Hôtel Rosario " et une grande salie 

d'échantillon* situés au Nr 46 me du Pa­
lais et oecuiies respect!versent par S. J. 
Hill ot L. A. Berge vin à Cio,

S’adresser à (’. E. TASCHEREAU, N.P.
No 119 ruo St Pierre, Québea

13f-j.u o. __________________

MAC ÂSlfT A LOUER
■ a MAGASIN à louer avec cour 

firii-ra hangar et écurio de sept places 
‘Sljf- H. Aussi logement de six chamhre-

fiveo dépendances attenantes a la maison 
rue du Roi No 250, eu face do la vaste pla 
ce du marché Jacques-Cartier: lo * ut *»u 
.séparément. S'adresser au No 250 ruo 
du Roi

A LOUER ’
A partir du promier do mal prochain, 

la maison No 60 rue d‘Aiguillon, pendant, 
plusieurs années occupée par la famille 
de feu PierreGauvreau, écr.,et la maison 
No 62 ruo iPAfguilion.aussi longtemps oc­
cupée par lo Dr L. Laitue, avec toutes 
1rs amélioration* modernes. S'adresser 
sur Job lieux on a J. B. PARKIN, N.P.

1 fév.____________________________

Maison à louer ou à vendre
Cette confortable maison, Avenue des 

JS) nid es. côté sud du bloc Burroughs, est 
ù louer ou i\ vendre ù des conditions très 
faciles. Elle est pourvue «le toute-» los 
améliorations modernes, y compris ap­
pareils A eau chaude, ascenseur, grande 
chambre do bain avec eiu chaude et 
froide, écurie et maison pour cocher, 
champs pour pâturage, on deçà de la bar­
rière. Iji maison peut être occupée im­
médiatement jusqu'au premier mai gra­
tis. Adressez-vous immédiatement A 
Frank Carrel, bureau du "DailyTele­
graph. 2- fév.
“ tIÏÏhITv£ND.*Ê

Hoiires
:fk Wm. Savard
' ^ IMPORTATEUR ET VESDEUR

D'HUITRES
En grot et en détail

Toujours en main»
M ALPBCQUBS ET AUTRES

Choisies a la main etc..
An plu bas prix du marché

Suivant la saison.

Liqueurs, I tnf «t Cigaref de première qua•
MA

Wm. SAVARD, PROP.
Show Shoe Club Rejtfaurait

38 RUE NOTRE DAME, B.-V»,
QUEBEC *

N. B.—Huitien en boupe, sur l’écaille, 
A l’oanicUe et au verre.

Salle privée pour «lame*.
Téléphone: csa

23 s.

PATIN DIB de QUEBEC
Billets de saison

FauLl e. ... ..................... OU
Un monsieur..................... $4 00
Une d sim;........................... $3 00
Enfant u à l'école................ $3 00

Is08 hlIlots (Je saison ne comprennent 
on* admission aux événements spéciaux.

Lo* Directeurs ao réserveut le «Irait «le 
fi rmer Io patiuolr «»n îi'lmporto quel 
temps qu’ils jugeront opportun do ce 
faire.

Le patiuoir sera ouvert tous les jours 
de ho mal no jusqu'à 6 heure-* p.m., et deux 
soirs de 8 à 10 h. p.in.

L( secrétaire s«»rn à votro disposition 
nu Pntinoir mardi et les jours suivants 
de 2 h. 30 p. in. à C h. p.m.

R. CAMPBELL.
Sec. du P. «Je Q.

Une magnifique torn», -Huée dan-la 
paroisse.,du Cap Sûnté..coinié «;«• Poil* 
neuf, ayant omq arpenta de largeur sur 
trente arpeufe de profondeur, l»oriié»Mtu 
fleuve avec ensemble d«usus constr<dt«n»; 
une manufacture de tinettes, engln.bo ui- 
loires, etc., deux bonnes niai-oiis, gran­
ges, écuries, étable ainsi qti’uno sucrerie 
d’environ 600 érables. Aussi un empln- 
ocuK»nt de deux arpents on çiiporlicie 
avec maison, hnugar, écurie, étable. etc.

‘ Toutes los maisons, écuries «'t. étables 
sont n!imontées (Tenu par un bon nque- 
due. Conditions do vente1 dos plus tail­
les. S’adresser à Louis B1 odium, Qw«V 
boo, ou à L. P. Bernard, N.P , Cap nruilo 

2C f6v-lm.
rrrru»

i

4-la.
EN C0NSICNÀTI0H

810 quart* de Imrantrs dn Terrotieuvn, 
inspecté No 1. à vendro en lots à $8;®9, 
aussi huile do Foie de Morue clarifiée 
X «t XX en canlstre.4 do 2 gallons.

Leclerc & Leteliier
104-106 ruo bt Paul. Québec.

t2 Mm.

VIEZêTIjU

Par son Pore
LXXXII

Je dois to prévouir qu’il ne 
m’appartient point ; mais il est 
à un de mes neveux, qui a 
beaucoup voyagé dans l’Asie, et 
qui s’appelle Lévy,—41 souligna 
ce nom par l'accent de sa voix 
et par le regard qu’il jeta à la 
jeune fille~~]e suis certain qu’il 
uo demandera pas mieux que de 
te lo faire voiî !

—Jeuo8uis la maîtresse ni 
do mes acte*, ni de mon temps, 
it je ne «mis si je pourrai reve­
nir, dit liohei, en regardant 
Aissa.

—Ne fais-tu point «:e quo tu 
••eua ? r« ppiuiit l âme damnée
du pacha.......  Ce qui me ooiï-
koIo de ne te voir rien accentor 
tiujqurrl’iïni, c’est l’espérauce 
que tu pioadrus ce collier de­
main........ *

PROPRIETES A VENDRE
Une torro do trais nrfKînt* *ur Imile 

avec maison à doux étages en pierre de 
rang et on brlquo,grange de 100 pied-, 
hangar, etc., le tout en bon ordre, 1’ an 
dans les bJlÜBses, à proximité do legllbo 
et du Québec Central.

Aussi à vendro ou à louer au village 
>t Anselme la propriété «le feu l’honora- 
|>lo Larochelle avec toutes s«*^ dépandau- 
c«»b, située près do la Rivière, 
de la Station ot de l'Eglise I'rix modé­
ré®, par terme ou comptantl Conditions 
fACitos» S’adresser au pnprlétaire,

LS. THEODÜLE BEAUDOIN,
St Henri d»: L - vis.

27 __3f.p^.__ _______________
Hôtel Rivière à Pierre de F. X 

Bergeron
Une maison de 24 x 36, onso chambrea ù 

coucher toutes meublées, sot de salon, 
avec l’eau dans la maison, glacière, écu­
rie, hangar, cto., le tout en bon oruro, ù 
vendre ou à louer n bonnes condition». 
Aussi un joli porterr6 on face de l’hôtel, 
jeux de croquets, etc., et trottoir jusqu'à 
a station.
S'adresser au propriétaire

F. X BERGERON.
Rivière h Picnv.

12 fév-lm.........  .......... ..............
Succession de Madame Olivier

Vocelle
Toute per&onne ayant dos réclama­

tions oonLre la suoccastoh do Dame Emi­
lie LeBlond, veuve de Olivier Vocelle, en 
«on vivant de Québec, sont priées do les 
transmuttro nu soussigné, et celles qui 
doivent A cotto sueoessiou de payer sans 
délai. J. B. DEL AGE, 

Exécuteur Testament alro
Ou h ULLAGE A DELAOE.

Notaires.
No 62 rue du Pont

Québec, 21 lévrier 1396. h

TYPEWRITER A VENDRE
Avantage exceptionnel

Un TYPEWRITER *' ÏOSw ” on parfait 
ordre, ayaut é’polne six mois de service. 
C’ost une machine de première classe qui 
a coûté $120.00. à vendro a pO p.c. de ré­
duction. Visible li ce bureau.

AVIS
l r procession do feu Célcstlu Bolduc, 

en son vivant cultlvatour do la pu misse 
«le St Joachitu.daiis le district de Québoc, 
est échue au mineur ♦Toaoph Bolduc, sou 
liis, et a été acceptée sous bénéfice d'in- 
ventairo f>ar lo »ouH-*lgné sou tuteur dû­
ment autorisé.

CELESTIN FORTIN 
' aiut-Joachim, ce 3 mars 1396-1-21.

Vitalité Restaurée

Je puis guérir nromplcment et. perma- 
noimnent la lalblosse chez rhom- 
me«‘tlè ramoner n une sauté p irfaite- 
C eux qui souffrent «le

Variocelle
Débilite iVcrvcuse

et, nut ms înntndies du 
morne genre devrait, me demander conseil 
immédiatement. Depuis «les années, 
j'étudis les causes de l/i faiblesse chez 
l’hommo. Lo fait est cpie J'eu ai souffert 
mol-meme. Trop timide pour demander 
l’avis de porsonnoH plus Agées ou «le mé­
decins capables, j’étudiai le ens mnl-meiuo 
a fond et j’ai dfoouvert vin remède bien 
simple mais qui m'a radicalement guéri 
et m’a ramené, d'un état d’impmssanoo 
totale, arétat normal. # .

Je voudrais quo tous jeunes ou vieux lo 
sachent. Je m’intéresse tout particuliè­
rement a cch eas et personne ne devrait 
hésiter a m’écrire car toutes correspon­
dances sont strictement oonfidenttelles. 
J’envoie la recette de ce remède absolu­
ment gratis. Ecrivez - mol Immédiate­
ment et vous béalrez cotte heureuse infi­
ni ration. Adresse ou insérant un 
timbre-poste
THOMAS SLATER, Box 1485

Importateur du rameux OélérldeKa 
lanmzoo—Kntuftlazoo, Michigan.

2 déc.l an-q.h.-m.s.

Voûtes à louer
Les molllciireâ vontos do la ville. Con­

fortable» pour emmagasiner las Bières, 
Vius, Provisions, etc., etc.

A. JO EPH & SONS.
173 rue 8t Paul.

(T 8f.
Le Linimont Mlnard est le 

moilloar.

Iiahel lie comptait guor«3 sur 
les perles d’Ophyr, et elle y te­
nait moins encore. Mais, a tra­
vers les réticences, les circonlo­
cutions et les embarras de la 
phrase du lapidaire, elle avait 
compris qu’il en savait plus 
long sur ses affaires qu’il ne 
voulait le laisser voir, et ello 
devinait bien que c’était un ren­
dez vous qu’il lui donnait pour 
le lendemain ; une entrevue 
qu’il ménageait à Lévy et à Zu 
léika.

La perspective qui s’ouvrait 
en co moment devant elle lui 
donnait une animation joyeuse, 
qu’elle ne connaissait plus, et 
que sa fidèle compagne parta­
geait avec elle. On sent parfois 
le besoin do se rattacher ainsi 
à l’espérance, et l’on s’y ratta­
che avec une ardeur que rien 
ne saurait rabattre, alors même, 
hélas ! que l’on a bien peu do 
raisons d’espérer.

Ou rentra à la Muisou-Rou­
ge, après une journée bien rem­
plie, ot l’intendante conduisit 
Iidhel dans son appartement en 
lui disant : "

—Tu no souperas point co 
aoir avec le maître... Il est sor­
ti, et il ne rentrera que dans la 
nuit fort tard...... . Jo te laisse­
rai Znléika pour te servir, cou- 
tinua-t-ellc, comme si elle eut 
voulu, ce jour-là, faire tout co 
qui était on son pouvoir pour

se rendre agréable à la jeune 
fille.

Elle y véUBÛt au delà de ses 
espérances, car, eu ce moment, 
Rahel était dans une disposi­
tion d’esprit qui lui rendait une 
confidente bien nécessaire. Sou 
cœur sentait le besoin de s’é­
pancher dans un autrj, et la 
perspective d’un tèto-è-tète avec 
Znléika lui causa un plaisir 
visible.

Quand les deux femmes fu­
rent seules, Znléika raconta à 
Rahel, avec plus de détails 
qu’elle n’avait encore fait jus­
que-là, son entretien avec Lévy 
dans les jardius d’Aiu-Tobiah, 
et elle lui répéta mot par mot 
sa conversation de l’après-midi, 
au bazar, avec Pçnclo du Juif, 
conversation dont la jeune fille, 
surveillée par Aissa, n’avait pu 
eaisir que des lambeaux, sans 
on comprendre le sens bien ex­
actement

—Nos plus grands malheurs 
sont peut-être finis, dit l’Arabe, 
on manière de conclusion. Lévy 
a dû rester eu rapports avec la 
princesse : il sait où elle est, et 

[ comme il peut écrire, lui, il va 
lui donner de tes nouvelles, et 
la princesse qui est bonne se 
hâtera de voler à ton secours.

—Dieu t’entende ! mais sait- 
on seulement où nous serons 
dans huit jours ?

—Lévy le saura ! Est-ce qu’il

Engrais Chimiques 
et S operphosphatw

Noua aomma» la» doulfi agair» pour U 
Nlch .la Chcuiioal Uu.de Capolton ©t Now- 
York.

Voua trouverez tou Jour» à nos maga­
sins les engrais suivant» :

Royal Canadien.
Victoz, Relianco.

Superphosphates No 1,
Capclton

Tous cch engrais ^ntmi pouhos do 200 
lbs ot peuvent tous être fourni* au oluir 
ou A la poche

Catalogues contenant certificats d© 
leur validité avec manière do le* em­
ployer fournie gratuitement eur deman­
de.* I'rix «l'iunÔH sur application.

LATIMER & LEGUEE
A fare hand* de voitures et Instrument* 

Aratoires dt toute* surin

273-275 RUE SAINT-PAUL
QUEBEC

Aussi FRAIS SR VIL LE, P. (J,

Vous faut-il un Piano ?
—t-x:

CHEMIN DE FEU

M

i m
En ïohIob-vous un bon ?
Voulez-vous l'avoir

Â BON MARCHE ?
Ce piano est uu des 

Meilleurs Instruments

«MjgLMwgg llntlou, Paradis & Cie
Sotili agents pour la Province de Québec de la célèbre Machine à 

Coudre NEW WILLIAMS garantie pour DIX ans
rxMJN

Vol -i no» marque»de Ulcyolea pour 
1896, lesquelle* ne dora indent aucun 
commentaire».
Lo Cloveland “Swell Special j

choisi par lo M chaux Club de • Ne*- 
York composé «1© 600 membres

Le WHITE,
Merveille de 1896.

Lo NIAGARA,
Type du Bicycle do Roule.

Le QUEBEC.
mauiitactiii’é expressément pour 
nous ot à la portée «lo toute» I«m 
bourses.

Lo papier sur lequel 
Ce journal est imprimé 
Bst fabriqué par

LA CIE E. B. EDDY
Limitée, DE HULL

Service des trains pour Mars
I/l£XPRESS2ïo 8 laisse Lévis 

tous los jours à 1-1.S5 A. M. 
Arrivant à Montréal à fi.f>0 
P.M. Faisant connection 
pour tous les points du Sud 
ot do l’Ouest.

L’EXPRESS No 1 laisse Lévw 
à 7.55 P. M. tous les jours 
(excepté lo dimanche.) Ar­
rivant à Montréal è (‘>.00 
A.M. et Portland à 12.15 
P.M.

Pour billots, horaires, cintra dortoirs et 
tous renaeig nom en ta •*« droasor aux bureaux 
»lc.« IjilleU do la Compagnie, -X ruo 
8;dn Louis, ol 17 rue Soiled© Fort.

7 JauvierlSfifl.

pumZLfcS C EL t BRES

CIGARETTES

La Fayette 5c.
Crème de ia Crème 10c. 
Royal et Sonata 15c.
Les seules Cigaretfes mumifuc- 

turées en dehors des 
“ Oombine.”

EoQOuragez la vraie oinuutition

Q,ui fournit exclusive
mont
oo journal.

J. M. FORTIER
FABRIC A N I*

MONTRE1AL
21 déo-ui.a.

tQ

/

Tout»*» nos nmohino( «ont GA R AN’TIES. 
Réparai loua do bloyclort fait«*H il nos mu- 
gaslDM par un spéciallsto, à prix trô* mo­
déré».

Nous prendronsd«ï» hlcyolos do bqcou- 
domaine!) «'«diango »ur u«ïg nouf» d’ici 
nu i«»r mal. E^hautillou» mulntonnnt ox- 
posésè !i«« magAnln».

C’atnh»gu«*s fourni» gratuitemo «t.

tt'û' Une visite tut no'lie il ét.

Latimer & Légaré
273 275 ruo St Paul, Québoc
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nn.mri .— PatinoiràRoulettes
>1
X

DU CANADA
Un lot de S250.00 pour 10c.

xixi
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x’
X
X
X
X
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X
X
X
X
X
X
X
H

La Brasserie de Beauport
Tous nos produits sont maintenant sur Io marché

Nom ' BIERE DOUBLE et notro LAG EU sont dea bol^v 
Bon» hvgléuiquofl, touJ«)Ur» Agrêabloa au goût, gamut lo» pure» et. ah»r>- 
Innu'iit do FREMI ER L (BASSE. Cü»t lovordlct «le tou» Ion CON­
NAISSEURS. , , .Dotuandcz-lofl u votro eplcler ou Ulreetémeat a la lira»*
»**iio par Tôl^phouo.

N. E. ROUSSEAU,
GERANT DÊ LA BRASSERIE.

Bms^eric, Toléphono 2302.
Entrepôt, bloc Bolly, N-» U nu» St Jnsepli, Téléphono 2303.
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Semaine du 2 Mars
/ 1 KO. NV. ANDERSON, champion du 
\JT monde, «*l sa femme* ont été engagés 
/« du Halniro énorme pour donner leur» ex­
hibitions ini*rv<dlleit*es pend not six tnire 
et un» matinée. 11 «*st nummé par U 
prvam et lo publique lo " Patineur inor* 
vuilloux ”. Lu plu» griiulo attraction «pii 
«Ht jamais venu»» h Québec.

Admittidnn, iOc. Patineurs, 10e extra

•DK l-I.lfi-
Pi-Huit la liste do» billot» «pii ont gagne 
différente Jota au même tirage do cotto 
«ornaino et qui ont été payés û notro bu­
reau

26 Côoo Lamontagno
2 Nos gagnants $10.00 et $12.00 uN(» 
2*)9 t'» 372C5-87560.

No« gagnants $8.00:—583S1-U372-I8251. 
Nos gagnante $3 00 ot $ 100 : - ffTav»- 

69461-20384-9181.
Nos gagnante $2.00 10881-47707-00 4H1- 

99Ô07- 40194-35784- 56881-41584 - 7T7H4 - 4776-1­
29784-31007- 47018-8S08I - 14807-62807 - 16617­
4107-47846 - 47342-40897 - 47147-40H35 -50884­

47367 - 25784-47130- 62107-39184 - 70107-10898­
12484-70107-36784-97507.

ltnr. au p/rinvif-nl 0 Quebec

26 Côte Lamontagne
ETES-VOUS -A.2STBTJVHXO?

Bi oui, jo vous enverrai cacheté et gra­
tis) la recette d’un romôdo bien «Impie
3ul m’a guéri do l'abue de mol-meme ans le jeune ûgo ot d’exoèe plue 

tard. C’est un remède Infaillible pour 
l’extreme nervosité, portos nocturnos, le 
ronforcJftSomont de» organes chez 
J«*h vieux comme chez lee jeunee. Ecrivez 
aujourd’hui meme on envoyant un timbre 
jK*ur la réponse. Adresse :
Thomas biiATKR,Box li«3 Kalamazoo, Mie 

2 kéc.-l an q.li.

Si vous voulez, vous pouvez
Quand vous voyex 

qinin malado ««' pro­
longe dans la inula- 
dlo, vous pouvez af- 
flrnior sans eraiulo 
quo s'il ne so guérit 
pa« (j’««-*t «le sa fo * it *•, 
car h'R voulait ho 
guérir, il le pourrait 
A e»mp sur. Pour c**lri 
oependant, il lan­
drail (in’ll ait le cou­
rage» uo faim usa g «3 
des fameux remèdes 
«auvagos do J. 1C. P. 
Knciûnt. qui sont d’u- 

_ no efllcAClté iucou- 
t crtable peur la guérison cm toutes mala­
dies quelles qu'eues «oleut. Voyez quel- 
ios «ont les maladies qui «ont lu plus sû­
rement guéries: Dyspepsie, maladies ou 
fuio, «les intostidS, d«« poumons ou do la 
vessie, toux, br«»ucblte«. a«J linio, corpie- 
lucho. rlfflu, dartre \ plaiefl «lo toutes «or- 
U»s, nômnngealsons, uhrôros, Intlamuia 
tlon do toute «îMpèco, maux de t«»t«», points 
dans les côtés ou dans lo do«N »U»rango- 
msnts do matrice, maladies VLMiériouues 
(mauvais maux), vers solitaire et Unis 
uut.res v«»r«. en un m«)t toute malaolo 
qu'il fierait Impossible d’cnumôror.Quollo 
qu'elle soit., faites usage de (hæ romcdcs 
et vous vous guérirez. Sachez que vous 
no vous |e« procurerez qu a 1 cneolgnc »i«i 
gros «auvftge riiez .. _ __

I ËRTEiURLAVIGN£
hditrur de Musique, hnputrtuteur de

PIANOS,
OIU.TKS,

VIOLONS,
SV1MPIIOMONS,

Etc., Etc., ElC.
CHOISIS AVEC LE PLUS GRAND SOIN

Ch» z io« ffthrieuntfi 1cm plu» recoin min- 
«l.iblcfi et vvndm» h

TRES BAS PRIX
Et a terme* do palemont faciles

Spécialité «1rs Pianos et Oignes moiim 
l’administration do Monsieur HUT­
CHISON.

Musique nouvelle rcouo constamment 
«l’Europe et «les Etats-Unis

Pianos et Orguos

W. A. ROSS, Bôrauf
78 Ruo Saint Paul

10 kôo-6m. «j.Ii.

«•ut;/.

A VENDRE

fi&SU
t-Roob,

ALOJER

i

Un très beau cheval do race, poil brun, 
6 ans. avec carriole ot peaux gris a*. S'a­
dresser i\

T BAVARD.
08 ruo UichnrdHOn.St Roch

CMs.

Du premier mal prochain, uialnou et 
prémisftoa, comprenant établo, No 10 ruo 
FlourJo. convenable pour un ontfepro- 
nour, un plûtrler, uu monulalor ou un 
imulnngcr. S’adrosnorau No tt rue Fleu­
rie (porto voistno). 71 fév—

A. LAVICNE
55 Ruo de la Fabrique

1.7 Février.

MOULINA FARINE A VENDRE

Liniment Mlnard pour RUu 
matlamo.

A Arthurville. comté do BolleoliriMso 
un moulin à farlno oonatndt sur uu oours 
d’eau puissant avec toutss los améliora- 
tioim nosnlblog. Aufi«l un omplacoinout, 
lu tout en parfait ordre.

B'ndroeaor sur le» Roux.

CO déc-3m.
ANNA BLOUIN

Savez-vous quo la Bière

TETE DE RENARD
/Cut la meilleur

Essayez-la et vous n’en n»r»i«."/ jainain 
d’aulros

m

1

81.00 LA OOUZAINE

ne nous a pas bion ret ouvées 
dans le yali dos liaux-doucos 
où Pou nous aurait crues per­
dues pour tout le monde ? Est- 
ce que ce u’63t pas lui qui t’a 
fait acheter par le pacha, sans 
doute pour t’avoir mieux sous 
la main ?

Le beau vi«uge de Rahel, sur 
lequel tout à l’heure encore s’é­
panouissaient la joie et la con­
fiance, reprit tout à coup une 
expression iuquièle et soucieu­
se.

—Qu’as-tu doue, maîtresse ? 
lui demauda l'esclave avec une 
affectueuse sollicitude.

—Ce que j’ai ? fit Rahel avec 
une explosion soudaine ; eh ! 
malheureuse que jo suis, j'ai ce 
malheur que le pacha semble 
tenir à moi, et qu’il ne voudra 
peut-être pas me céder à la prin­
cesse !

—Je sais q l’il t’a payée cher, 
mais la princesse est riche et 
généreuse, et je crois qu'elle 
sait vouloir.......

—Tu as peut-être raison, et 
je ne dem&ida pas mieux que 
de te croire ; que je n’ose plus 
espérer ! Ah ! je serai trop heu­
reuse si je puis un jour échap­
per aux mains de tous ces mé­
chants !

LXXXJII

Pendant que les deux jeunes 
filles se livraient si naïvement 
à ces entretiens, dans lesquels, 
comme on le voit, s’échau- 
geaient lours plus intimes pen­
sées le paoha, qui u'était point 
sorti ainsi qa’Aissa l’avait dit à 
Rahel, mais qui n’avait pas ju­
gé à propos de se montrer, re­
cevait dans ses appartements 
privés le rapport de la journée, 
que lui faisait au môme mo- 
mont sa femme de confiance. 
Celle ci lui racontait comment 
la Circüssienuo, après quelques 
heuros de promenade indiffé­
rence, avait fini par s’animer 
peu à peu, quand elle s’ôtait 
trouvée on présence des mer­
veilles entassées dan» les ba­
zars ; ello lui disait, par exem­
ple, que, dans la boutique d’A­
braham, le grand lapidaire juif, 
une véritable métamorphose 
s’était opérée eii elle. Là, son 
admiration n’avait pas tardé à 
devenir de la convoitise. ”J’ai 
cru voir, ajouta-l-ello, une fiam- 

1 me s’allumer dan* ses veux 
quand le fils d’Israël lui a mon­
tré un certain collier de perles, 
fort belles en vérité, et qu’il a 
ajouté qu’il eu aurait demain 
de plus belles encore.”

—Ce Juif est un rusé coquin, 
et il a su déjà tirer beaucoup

i

d’argent de moi, fit Kdern, on 
Caressant «a barbo blanche. Mais 
la chose m’est égale, ot jo suis 
prêt â lui on donner encore. Je 
sais, au besoin, faire dos sa­
crifices. Quand ou ne vont pas 
dominer les femmes par la vio­
lence et la terreur,—ce qui n’a 
jamais été mou fait,—c’est par 
’intérêt qu’il faut les prendre.

Aissa fit de la tôto un signe 
d’assentiment complaisant. C’é­
tait une personne pleine de tact, 
et qui n’ignorait point qu’il faut 
toujours être de l’avis de son 
maître.

Au bout d’un instant, le pa­
cha sans regarder sa confidente, 
mais en paraissant, au contraire 
e’absorbor dans la contempla­
tion d’un magnifique rubis 
qu’il portait toujours au doigt, 
laissa tomber cette petite phra­
se, d une voix qu’il essaya de 
rendre indifférente :

—Est-ce qu’elle a parlé de 
tnoi 1

—Elle n’a pes osé ! répondit 
Aissa avec une finasse que pin» 
d’un diplomate lui oui enviée.

—Je no loi demande point 
tant de respect ! fit Edem assez 
sèchement. .

Aissa, qui connaissait bien 
sou maître, voyant poiudro on 
lui un commencement d’irrita 
tion qu’elle ne voulait ui entro 
tenir ni braver, laissa tomber 
cette parole, et ne

rien.
—Tu la conduiras co soir à 

Karaghouz (nom du théâtre po­
pulaire t\ Constantinople), dit 
le pacha au bout d’un instant. 
Je ne saia vraiment pas com­
ment ils l’ont élevée ; maie j’ai 
rarement rencontré fille pins 
sotte.

—Alors tu lie la verras point 
aujourd’hui ? *

—Non ! ni aujourd’hui ni 
domain.

Aissa ne dit rien : mais ello 
no put s’empêcher de regar­
der lo pacha avec un peu d’éton­
nement «ur le visage.

(4 suivre)
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DU SO!R

REDI, a MARS

Dernières nouvelles 
d’Ottawa

LE O EBAT
Les trois orateurs oauaOiens-fran- 

çais j ont pris part Lier

Un incident piquant dans le 
discours de M, Lamrelier

SIR ADOLPHE CARON ACCOLÉ AU 
FIEU DU UÜR

Ily fait triste figure et garde 
le silence

(Dépêche spéciale à l’AYccteur)

Ottawa, 6 mars.
Uu incident dn discoure do M. Lange* 

lier. Au coure de boa remarques, M. 
Langelier avait dit que le secret de Tac* 
captation par certains représentants do 
la minorité de Manitoba d’un bill aussi 
Incomplet, aussi imparfait, sc trouvait 
dans la dernière clauso qui réoorve au 
parlement fédéral le droit do compléter 
sa loi dite réparatrice.

—Jo sais, a dit M. Langelier, que pri- 
vément les ministres do Québec et leurs 
amis disent aux amis do la minorité ca­
tholique : “ C’est vrai quo ce bill est 
bien imparfait, bien incomplet, qu’il 
n’apportera aucun soulagement aux oa- 
tholiqucs de Manitoba, mais co n’est quo 
le commencement. Plus tard, nous le 
compléterons. Tout co quo nous faisons 
aujourd’hui, c’cst do faire admettre le 
principe. ”

—Et bien, le maître général des postes 
est-il prêt à declarer cela au nom du 
gouvernement ? Est-il prêt à dire que 
le gouvernement a l'intontion de com­
pléter plus tord lu loi qui votera pour le 
bill?

Là-dessus M. Langelier s’est assis 
pour attendre la réponse de sir Adolphe 
Caron.

Sir Adolphe a songé, a paru embar­
rassé. Blais malgré les sollicitations do 
MM. Turcotte et Fréchotto qui parais­
saient le pressor de donner une réponse 
affirmative, il est resté 1a bouche olose. 
Il est donc évident que les catholiques 
de Manitoba no peuvent espérer avoir 
autre cIiom que oe bill s'il passe.

Un défi porté par M. Lange- 
lier au gouvernement

LB BILL MYSTIFICATEUR NX 
&& DEVIENDRA PAS LOI

Ottawa, 6 mars.
Trois députés canadienH-françaia ont 

parlé hior : Sir Hootor Langer in, MM. 
Boausoleil et Langelier. Le ministre 
déchu a été h )s hauteur que vous lui 
connaissez. Il a ledit au milieu de l'in- 
différonco de la Chambre les négocia­
tions qui ont précédé la Confédération, 
comme si tout cola n'était pas aussi connu 
que sa dépravation politique. Il s'est 
déclaré satisfait do la mesure ministé­
rielle 41 À most acceptable measure, *’ 
selon ce vieux corrupteur.

M. Boausoleil * proclamé le projet in­
suffisant, faible, inefficace,mais il l’appuie 
parce que, dit-ii, il recommit le principe 
des écoles séparées. Ni M. Laurier ni ceux 
qui l’entourent ne nient co principe. Oe 
sont eux qui l'ont défendu victorieuse­
ment dans Ontario contre le torysme.

M. Beausoleil a accepté, ratifié jusqu’à 
il y a doux mois, la politique do M. 
Laurier. Il s’en sépare aujourd’hui. Sa 
conduite est sévèrement jugée dans les 
cercles libéraux. Elle n’a pris personne 
par surprise, car il a dans les derniers 
temps fait cam fugue contre le program­
me de l’opposition. L'avenir vous en dira 
davantago.

L’hon. M. Langelier a prononcé le 
meilleur discours do sa carrière parle­
mentaire. 11 u fait une revue oomplète, 
écrasante de la conduite tenue par le 
gouvernement depuis 1801. Le non- 
déeAVOu des lois abolissant la langue 
française, les vacillations, les délais aux­
quels le torysme a eu recoure ont sorvi 
de base à sa puissanto argumentation. Il 
s établi qu’en pro]K>sant cette mesure 
décevante, le gouvememont épuise les 
pouvoirs du parlement et place en oon- 
•équenoo la minorité dans une situation 
beaucoup plus mauvaiso que celle où 
elle est aujourd’hui.

Les ministres cherchent à tromper 
l'épisoopat en promettant de faire da­
vantage à l’avenir, quand ils savent, je 
le dis encore, quo les pouvoirs du parle­
ment sont épuisés. M. Langelier a mis 
fin à cette légende on défiant le cabinet 
do déclarer s’il a l’intention do faire 
davantage à l’avenir. Les ministres sont 
restés silencieux devant cotte mise en 
demeure. Ceux qui par esprit de parti 
appuient la mesure ministérielle, pren­
nent une terrible responsabilité. Ceux 
qui par faiblesse, par crainte des criail- 
lorloK do la presse bleuo, voteront pour 
co projet de loi dangereux, se discrédi­
teront.

Il est hors do doute copondatit que 
l'acto mystificateur ne doviondra pas loi- 
N’oublioz pas quo le parlement expire lo 
25 avril efcjque les retards apportés par le 
gouvernemout dans la présentation de 
sa loi on rendent la passation plus quo 
problématique. Tant mieux. Lo rejet 
du bill sera un bienfait public.

Un membre nu Parlement.

Le yiaux flffenpf 4es frai' 
(aie et des o&thollps 

se M entendre
Notre public est iamIMer«réc its luttes 

héroïques que sir OJiwarXtowat «-'soute­
nues depuis 20 sus pour-Msndre dans la 
province voisine l’éUmtnt français et ca­
tholique.

L’opinion de ee vieux défenseur de nos 
droits sur le débat qui se poursuit en oe 
moment à Ottawa doit dons être d’un poids 
immense.

Or, il vient de faire sanctionner par 
toute 1a députation libérale de la législa­
ture ontarienne qu’il serait dangereux pour 
la minorité catholique d’accepter 1a loi qui 
lui est oflïrte, avant d’avoir fait 1a preuve 
de ses grief® et mis ses adversaires ou de­
meure de los réfuter.

Voici le texte même des résolutions 
présentées par sir Oliver lui-mêmo :

44 Que par l'acte de l'Amérique Brilan- 
nique du Nord, le sujet de l’éducation 
(sujet k certaines dispositions spéciales y 
contenues) appartient aux législatures pro­
vinciales et non an parlement du Canada ;

Que la loi de la législature du Manitoba, 
abolissant le» écoles séparées,» été déclarée, 
par le comité judiciaire du Comcil Privé, 
dans les limites do son attributions législa­
tives, et que par conséquent, comme ques­
tion de droit, la dite loi est valide ;

Que le dit comité judiciaire a de plus 
décidé que le* clauses qui privent la mino­
rité catholique romaine de droits et privi­
lèges,ee rapportant à l'éducation,constituent 
une cause légitime de griefs qui peuvent 
être redressée par des dispositions supplé­
mentaire» ou autres |

Que la grande majorité de la province 
d'Ontario, bien qne n'étant pas favorable 
aux école» séparées, a toujours rcoonno lo 
devoir cou8iitatk>unol de donner effet, par 
une législation provinciale ou autrement, 
aux disposition» do lu constitution k cet 
égard ;

Qu'il sera extrêmement regi et table, si le 
romede aux griefs allégué» dans le Mani­
toba, est pour être appliqué par le parle­
ment du Dominion ot non par la législature 
manitobaine ;

Que, dan» l’opinion do cette Chambre, 
une législation rémédiatrice par lo parle­
ment îédér&l devrait être lo dernier des 
moyen» employés ;

Qne la législature du Manitoba a pro­
testé contre l’action que se propose de 
prendre le parlement fédéral, a demandé 
une enquête complèto, par les autorité» 
fédérales, de tous le» faits se rattachant 
directement an litige, et a déclaré que, en 
amondanl sa législation scolaire de temps 
k autre, eu incitant en opération lo système 
établi eu 1890, c’est sou ardent désir de 
faire disparaître toutes cause» (le grief» 
légitimes, de faire cesser toute apparence 
d'iuégalité et d'injustice qui pourra être 
portée k sa connaissance, et do toujours 
considérer avec faveur ot dans uu esprit de 
conciliation, toute» plaintes qui pourront 
être faite» \

Qu’en raison de ces déclarations, cette 
Chambre est d’opinion qu'il no devrait plus 
être parlé de législation réparatrice dans le 
parlement fédéral avant que, conformé­
ment à la législature mauitobaine, une en­
quête complète ait eu lieu et avant que 
tous le» moyens de conciliation aiént été 
employés ;

Qu'uno notion hâtive de la part du pat- 
lenient fédéral sera, dans l'opinion de cotte 
Chambre, d’on grand danger pour iu paix 
de ce pays, pour les intérêts généraux du 
Canada, et pour l’intérêt do la minorité 
catholique elle-même.”

Ce» résolutions ont été ratifiées par un 
vote de 51 contre 37.

&ir Oliver a appuyé ccs résolutions d'un 
éloquent discours.

Il vient do rendre encore un graud ser­
vice aux catholiques on réussissant k tenir 
compacte toute la députation libéralo d’On­
tario pour reconnaître les droits de nos co­
religionnaires do Manitoba, et faire sanc­
tionner le moyen d’obtenir la réparation 
nécessaire, o'est-h-dire en adoptant la pro­
cédure régulière et parlemcntiiro suggérée 
par l'honorable M. Laurier.

Sa doctrine
Voulez-vous savoir si le Courrier du 

Canada use d’hypocrisie, dans sa doctrina 
politico-religieuse, ou s'il s'égare sottement 
dan» la discussion T Vous n'avez qu'à jeter 
les yeux sur son édition d’hier.

Vous trouverez d’abord un premier Qué­
bec dont voici les deux premiers paragra­
phes :

QUELQUES OBJECTIONS 
Au " remedial aot#*

Plusieurs journaux libéraux ont sigualé 
comme une énormité la clause 28 dont le 
paragraphe 3 laisse au contribuable catho­
lique la liberté d'opter poor l’école publi­
que s'il y en a une dans les limites de son 
arrondissement.

Certes, s'il s'agissait de rédiger un code 
de doctrine catholique, une telle d in position 
serait absolument condamnable. D'après lu 
préceptes de V kg list, un cathoiimie n’a pas 
le droit d'envoyer ses enfants à l'école neutre 
ou à l'école mixte, ou à l'école jtrotestante. 
Mais quand tl s'agit d'unè loi qui doit être 
adoptée par un Parlement protestant, si 
l'on considère la prande majorité de. ses 
membres, doit-on s’étouuor quo cette loi, 
tout ou rétablissant lo» écoles confession­
nelles, n'enlève pas an contribuable la 
liberté légale d'opter pour l'éoole publi­
que. “»»

T dei motifs qui pon
1 * à <fea oêthouqtTeè, ”

u ?#»t ûqf monstrueuse erreur. ”
Le confrère voudra-t-il noua dire s! c'est 

U un tuocès de bouffonnerie ou an succès 
d’hypocrisie T

Le confrère a-t-tl le droit, lui, de te 
dédoubler ainsi T Ou bien est-il trop simple 
pour s'apercevoir qu'il ee dédouble, à peu 
près chaque foie qu'il en trouve l’ocoaeion, 
pour sauver, k la fois, ses principe» puisés 
aux bonnes sources, et ses intérêts de par­
tisans ?

Le club libéral et 
M. Laurier

Le dépêche suivante a été adressée hier 
à l'honorable M. Laurier.

* Québec, B mars 1890.
Hon. M. Laurier,

Ottawa,
Le club libéral, dan» une réunion do ses 

membres, nous a chargés de voue adresser 
l’expreaeiou de sa plus profonde admiration 
pour l’attitude noble*, milcpoitd&nte çt poli­
tique que von* avez prise uu sujet du bill 
réparateur proposé, ot 11 von» réitère l’as- 
surmnoe de son adhésion et de sa fidélité.

A. J. M BASER VET,
Ou ARLES DeGüIBI,

Secrétaires.

Comté de Bellechasse
Les délégués nommés pour choisir uu

candidat libéral dans ce comté »o sont réu-0
nis hier à St Raphaël sou» la présidence de 
M. Xavier Gnguon, marchand. M. Bomuald 
Têtu, arpenteur de 8t Oervais, agissait 
comme secrétaire.

Les deux résolutions suivantes ont été 
adoptées avec enthousiasme.

Proposé par M. Autoine Mercier, maire 
de St Valier, et M. Nérée Tliébergc, maire 
d’Armagh, secondé par M. Alfred Laro- 
chellè, maire de St Michel et M. Alexis 
Turgeon, maire de Beaumont :

Que les délégué» des électeurs libéraux 
du oomté de Bellechasse réunis en conven­
tion pour le choix d’uu candidat désirent 
affirmer leur oonfianco absolue en l’hon. W. 
Luurior et dans les prinoipes politiques 
qu’il préconise.

Proposé par M. Joseph Gauthier, ren­
tier, secondé par M. Alphonse Prévost, 
cultivateur : Que M. Onéniphoro Talbot
soit prié d’accepter la candidature libérale 
dans ce comté, aux prochaine» élections 
fédérales.

Nous félicitonB oordialoment M. Talbot 
de la marque de confiance qu'il vient de 
recevoir de ses concitoyens ot nous félici­
tons nos amis do Bellechasse du choix par­
ticulièrement heureux qu'ils viennent de 
faire.

M. Talbot est un cultivateur. Il a été 
Autrefois dans le commerça II possède très 
bien les doux langues, est versé dans les 
question» économiques, et il iv fait de» 
étude» sérieuse» do la politique fiscale.

Comme orateur do busting M. Talbot a 
fait scs preuves daus une foule de comtés. 
Le parti libéral ne possèdo pas de lutteur 
plus vigoureux ot plus éneigique.
- Après la convention, M. Turgeon, M. 
PP., et M. Talbot ont adressé la parole.

Là plain chant à l’église dn Sacré 
Cœur de Montmartre. Paris

W Univers du 11 février dernier, parlant 
d'un salut eolennel eu l'église du Sacré- 
Cœur à Montmartre, Pans, ofi un évêque 
canadien avait pris la parole, dit qne c'est 
avec une grande satisfaction que nous 
constatons que la maîtrise (lu Sacré-Cœur, 
au lieu do vor»er dans les banales fioritures 
de la pseudo-musique religi ose à effets 
dramatiques, se montre de plue on pins 
fidèle au culte dn plain allant harmonisé.

C'est le plain-chant, a dit lo pape Benoît 
XIV, qui est la vraio langue maternelle de 
l'Eglise.

Et, un jour, notre grand Gounod a re­
connu que ai U musique, quelque belle 
qu’elle puisse être, s'introduit à l’Eglise, 
Voit en somme la prière d'un seqj homme 
que, toujours, elle exprime, alors que le 
plain-chant, lui, est la voix même du 
peuple chrétien, la prière de tous.

JEU DI QUILLES
Le team de 8t Roch No 1 a joué bjsr 

voir la plu» belle partie de la saison. Il est 
reconnu quo le» allées de l'Association 
Athlétique de 8t Rooh sont difficiles et 
qu’il faut beaucoup de préoislon pour arri­
ver à un bon résultat. Le team No l a 
réussi à faire 8340 points et à battre leurs 
adversaires, les Frontenac, par 125 point» 
malgré que ces derniers recevaient un han­
dicap de 250 pointe.

Oe» doux teams ee trouvaient égaux, 
ayant perdu ohacun deux partie» de sorte 
que lt résultat de la joûte d’hier *oir met 
le* Frontenac hors de concouru ; si le team 
No l réussit è vaincre le team No 8 le 11 
du oourapt sur lu» allées do la Haute-Ville, 
les premiers sc trouveront champions de la 
ligue do ie cité. CW certainement db 
tnagnlfiqae résultat si l'on considère le 
nombre dn pointe accordés par ceux-ci h 
leurs adversaires qui recevaient le total des 
points suivant» :
Le team No & recevait du 1er team 480 pts

44 Q A.A.A, 44 44 1400 ••
M No 3 44 44 1800 14
* Les Frontenac 44 2000 14

Malgré cet “handicap” oontidérablo il 
est à pen près certain que le team No 1 
sortira victorieux de la joute du 11 du 
courant coutro le team No 3 ut par le fait 
aura gagné lu championnat de la oité.

Voici le résultat de la partie d’hiors
8T-RGCH No 1

12 3 Total
MM. A. Talbot,(capt;.. 149 100 20S— 512

N. A. Filion........ 10(1 172 199— 537
J. B. Picard.........145 193 200— 538
N.‘Binonuefcte.... 176 190 200— 672
J. Boisvert...........167 109 ÔÔ5— 58)
E St Pierre......... 150 200 23a— 0ÛO
N. A. Kilîon.........166 206 238— 600

Total.... 3340
FRONTENAC

1 2 3 Total
MM. Poulin.................. 144 158 170— 447

Labrlo................. 141 141 163— 435
Whelan............... 141 122 186— 449
Dalluire..,...........140 104 212— 522
Curry.................. 154 170 202— 520
P. LUI lui ro...........1G4 174 223— 501

Total................. 2904
Handicap.... 250

Grand total................. 3215
Majorité pour St Roch No 1, 125 points.
C’est samedi, le 7 du courant quo se 

jouera U fameuse partie outre les Montréal 
et le» St Koch sur les allée» de ce9 der­
niers. C’est la dornlèro jouto de la ligue 
du Canada ; uous sommes confiants dans 
lo résultat de col te purtio, car si les boys 
du St Roch font preuve d’autant d'habi- 
leto que d’habitudu, il» devront gagner par 
audclà de 200 points. La joute commencera 
k 8 h p. m. Le public est admis gratis.

AU HOCKEY
La dernière joute de la

saison

DOMINION vs Q JÉBEC 

En avant les boys

Nos boys n'ont pas réussi k décrocher le 
championnat, o’est vrai, mai» pour arriver 
second ils n’en sont pus moins d’excellents 
joueur».

Les amateurs de hockey seraient heureux 
de les admirer encore une fois avant que 
la glace se soit changée en eau.

Nous avons k Québec un antre team qui 
n'a pas encore été vaincu dan» sa classo, lo 
Dominion.

Il serait intéressant do voir notre club 
senior lutter avec le champion de la classe 
junior.

La dernière sensation

Dans la troisième colonne de la mémo 
page s'étale nn autre artiols dont nous 
prions lo leotcur de remarquer le titre et 
do lire attentivement les premiers paragra­
phes t

* Un homme double
M. Laurier a déclaré dans son discours 

quo comme homme public, il doit faire 
abstraction do ses croyances religieuses, et 
no »o Inusor guider que par des motifs qui 
peuvent convenir également à des protes­
tants et à des oatboiiquoa.

C'est une monstrueuse erreur.
On u’a pas le droit do »o dédoubler ainsi 

et d’avoir deux codes do principes, l’un 
pour la vie publique, ot l’autre pour la vio 
privée. L’enoyclique Immortals Dei dit & 
co propos :

44 II n'eat pas permis d’avoir deux maniè­
res de se oonduire, l’une en particulier, 
l’autre en public, do façon à respecter l'au­
torité de rflglieo dans sa vie privée et è la 
rejoter dans sa vit publique”

Vous nous dires peut-être que lo premier 
article est un communiqué, qu’il est 
d’un ermite oueloonque, défroqué et mis 
plus à son aise depuis une oouple de semai­
nes J C’est possible. Mais pourquoi ne 
pas s'entendre une fols sur toutes les 
monstrueuses erreurs î Pourquoi venir 
ainsi se souffleter on présence du public ?

Voici une loi qui contient uno d sposi- 
tioD,—au moins une—absolûmes »*ou»u4ra« 
nublo d’après les préceptes ci»? : Eglise. 
Or, il faut l’aooepter parocqiiVdo doit 
être adoptée par nn parlement protestant 
ot un gouvernement oraugiste. Mais si M. 
Laurier, lui, on tond se laiseer guider 44 par

A Q.«BEC

Co n’cal pas exagérer do dire que l'an­
nonce de La Porteuse de pain k la salle 
Jacques-Cartier, lundi, mardi et mercredi 
do la semaine prochaine a créé toute une 
sensation On no garlo oui* de cela dopuis. 
Dans bien des famille» nier soir ceux qui 
ont In cet émouvant drame eu racontaiont 
les péripétie» an coin dn feu.

L’cspaoo noos mauque pour on donnor 
aujourd’hui, même un bref aperçu, pour le 
bénéfice de ceux qui ne l’ont pus lu, mais 
nous nous proposons bion do nous repren­
dre demain.

Cérémonie solennelle
Los sections St Rooh ot Si Sauveur de 

l'Uniou 8t Joseph célébreront pompeuse­
ment la fête do lour patron dimanche. Il y 
aura procession et grand'messo solennelle 
à l’églisu St Roob.

Nous féliciton» sincèrement oes deux 
société» de l'accord vraiment fraternel qui 
existe entre elles : tous lee ans, olles se 
réuuissent pour fêter à tour do rôle dans 
leur paroisse respeotivo ot avec plus d'éclat 
la fête de leur Fatron.

m IHHOYATIO H A QUÉBEC
On nous dit que prochainement Québec 

comptera un nouveau palais. Nous avons 
déjà lo Cb&teun Frontenac, lo Palais do 
Cristal, lo Club Vendôme, le Club de* Mar­
chands, mais ou nous eu promot un aatre 
pour lo 1er mai : celui de» Illusions. Il 
serait érigé sur remplacement aujourd’hui 
vacant, do l'édifice iuceudié en fare des 
bureaux de M. lo notaire Boily.

Personnel
M. Edgar Clément, fils de M. Max. 

Clément, marchand do cuir, de cet to ville, 
s’ont embarqué au Hftvre lo 29 février à 
bord de la Gascogne eu destination pour le 
Canada vlâ New York.

xrop turbulent
Uu jcuue homme, d'habitude assez paisi­

ble pourtant, nun's probablement surmonté 
par lo vîu,devra s’expliquer demain devant 
Bon Honneur.

LES SYRIENS
A QUEBEC

Le premier YKlectenr a annoncé la visite 
à Québec du révérend Père Osuur. t

Non» devons dire que nous avons été 
mal informé* ; co révéreud Pèio no vien­
dra pas k Québec cette année. Les Syriens 
seront obligés de faire venir un prêtre de 
New York pour faire leurs PAquea.

A Québec, oû mut ordinairement an banc 
delà société lee Syrien» et les Arabe», 
mais c’est une erreur.

Les Syriens sout peut-être les plus chré­
tiens de 1a chrétienté.

Sans sortir de notre cadre, nous pouvons 
en juger.

La colonie Syrienno h Québec so compose 
d’uuo trentaine de pcrtomif*, contre les­
quelles, jamais plainte n'a été portée. Ils 
serviraient vraiment do modèles h ceux qui 
se prétendent plu» catholique» qu’eux.

La nouvelle quo le père* Osman arrivait k 
Québec, les a comblé* de joie ; malheureu­
sement, notre reporter avait été mai in­
formé. Le père Ojrnar est aujourd’hui k 
des milliets de lieues de Québec.

Souvent de» plaintes sc sout élevées 
contre los étranger» qui ce sont établis k 
Québec,Ornais un justice pour les Syriens, 
nous dbvon» déclaré qu’lis no sout pas res­
ponsables des excès qui ont été commis.

La colonio syrienne compte h peine une 
trentaine do membres. Jamais nn seul n’a 
été traduit on justice.

Lcuç obef est un marchand de la côte 
dn Palais. Le oommeroo dos Syriens edt le 
colportage.

Pour faire leurs PAqu**», los Syriens se­
ront obligés de faire venir uu pasteur de 
leur rllo, do New-York.

Convocations d’assemblées
Il y aura demain soir assemblée de 

l’Uniou Typographique No 302, à 8 heures 
précises, au heu ordinaire.

On y procédera 'k l’élootion dos officiers.
—Ce soir, vendredi, k S heure», k la saflo 

Paloine, Assemblée Fouilla d'Erable 1100.
—11 y aura demain noir, à 7 houret 30, 

réuniou régulière de l’Assemblée Progrès 
No 1123, k la salle Patoino.

Tous les membre» sont priés d’être pré­
sents.

N’oubliez pan que pour 
la modique Nomme de 15e 
von» pouvez recevoir Jus­
qu’au surlendemain des 
election* federate* l’edi* 
tioii hebdomadaire de 
44 l’JKIecteur ’% IG pages «le 
matière* iiiteresftuntefi, re­
vue complete «le* evcne- 
neincols «le la *ei»ttiine.

iS™:ANIù- ARpÀNb
COURTIER COMPTABLE

BT 1QOTDATBUB,
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Ve ..
Par LlÛÜiüS

éHii* • fip» s
pnew très considérable dcüctUenls fneubles,
Sv^r Piano, tapis, itc*

MAItüf, Ï0 MA U S
Aux Balias Lemieux, 263 rus Baint- 

Jean, Québec

Nous avons reçu instruction de trans. 
porter fr notre eail* et de y mûre à l’cn- 
ôhèré 44 sans réftêrve ^ mardi ie 10 mart*. 
fout l’ameublement <fiiM rflrfdenoe pri-
Yée eonelBtant on un nupM&ûue piano 
droit bol to en acaJou,ipctrumanttl^«5holx, 
•et de talon çn pctooho de
•entre et jardinière en ohbMlnttque, 
écran japonplè très riohe. deux tableaux 
(pôibtirte) d’amateur. l8ello,t*tot" presque 
neuf, oanapé-llt uouéart ou enfla rouge, 
oanané, buffet (sideboardj, table k dîne!*, 
chaînes en ouïr, le tout on ohéno antique 
et poli, odUtoilerie, vorroçie, boite musi­
cale, une belle llûtc, plateanx japonais, 
lampes avec orystau*, rideaux et portiè­
res êu oheailie, rideau d'arohe en feutro. 
un magnifique moulin à coudre nour 
ayant coûté éfiO.OO, cinq sets de ohambre 
h coucher e a frêne et on chCoe. J1 te d'eu- 
fente, un magnifique poêle do cuisine 
14 Range " Crown Peninsular Hamilton 
ayant coûté $60.00 avec réobnud superposé 
deux fourneaux- bouillolr et ustensiles, 
vaisselle de culstno en pierre blanche, 
chaises de oulalno. buffet ne culsme ot 
quantité considérable d’autres effete.

Lo tout étant l'ameublement do dix 
chambres à coucher, ot sera vendu abso­
lument sans réserve-

Viôlblo samedi jusqu’à 6 11. du soir et 
lundi lo 9 jusqu 'à 10 h.p.iu.

La vente &v b.p.m.
LEMIEUX, GALE & CIE 

Enoantcurs
* 5-4f.

Chronique dn Jbu
Encore une fuuav) alarme hier. N’y a-t il 

vraiment pas moyen do faire cosser co dan­
gereux abus T

Bureau de la Paix
Une poursuite du revenu pour infraction 

è la loi des licences a été fixée au 11 cou* 
1 AUI pour audition.

X’oubliez pit* «jne 44 l'E­
lecteur *’ quolidieii sera 
adresse u «oui nouvel 
abonne jusqu'au su rien* 
«leniaiii «le» election* le* 
«1er» le* pour 50e.

A condition
Un mal soigné k temps est aux trois 

quarts guéri ; à condition toutefois que ï’ou 
prenne un remède sûr, prompt et efficace. 
Contre 1c rhume, la toux, la bronchite, la 
grippe, lo Baume Phttmal oui résume les 
dernières découvertes uicuicules est le 
rcmèdo par csrellencow Tousles médecins 
le* plu a éminents lo prescrivent. En vente 
partout. 0 ^

Etes-vous souffrant
Les maladies des nerfs ot des muscles ou 

le» douleur» uiguus du la névralgie, du 
mal do dents ou dü nml de rein», ne ren- 
dcut-ellc» pas la vio misérable T Des mil­
lion» sont forcé» do souffrir dos jours et 
des jours simplement parce qu'ils ne con­
naissent pas - les extraordinaire» pouvoirs 
subjuguant dé la Nervilinc—le graud remè­
de pont* les nerfs. Il est ccrtniu qu'il 
guérit los douleurs nerveuses rapidement. 
La Ncrvilino guérit le mal de dents, lo 
rhumatisme, la névralgie, le mal do reins, 
etc. La Ncrvilino osl piPHsante,pénétrante, 
ot ettieaco. I3fi vente partout.

Exercices militaires
L’Artillorio Royalo Canadienne a fait 

une sortie en raquette, oe matin, sous le 
commandement du liuutoumt colonel Mon- 
lizauiberU

—Revue du 8me b&tuillon par lo com­
mandant, ce soir. Ce sera virtuellement le 
commencement des exercice» annuel», 
bien que los rcorues manœuvrent depuis 
quelques jours.

£2T L’amoureux aime les dents de perle 
et l'huleiuu douce obtenus par l'ODORO- 
MA.

15 fév—lm mjs

San Life Assurance Company of
Canada

M. L. A. Trudello, caissier de U succur­
sale do cette compagnie, en oette villo 
dcpüi» onze ans, vient d'etre nommé admi­
nistrateur do l’agenou de Québec d'ici k ce 
que la nomination (Vun gérant, eu rempla­
cement de feu M. Louis Tessier, soit faite.

Nous féiicitous la compagnie du choix 
qu’cllo a fuit en la pcruouue do M. Trudello 
et nous sommes d’opinion que lanomination 
de ce monsieur comme gérant de celte 
compagnie, pour le district de Quoboc, se­
rait favot ablomont accueillie par le public 
et assurerait la prospérité de la suocucsale.

I*e prix de votre abon* 
nemenl, c9e*t peu de chose 
pour tou», mai* collecti- 
veiuent cela repro.senée 
beaucoup pour non*.

Une bagarre
Doux journaliers pris do viu æ sont ren* 

oontrés Coin d’Abraham.
Le. collision leur a été fatale à tous deux : 

l’un a un œil au bourre noir ot l'autre uue 
lèvre fendue.

Pour comble de malheur, la police, qui 
a toujours lo ner. fourré partout, est venu 
sc mêler de leurs petite» affaires ot les a 
poliment prié» de vonir régler amicalsmout 
leur différends dorant Bon Honneur le re- 
oordor.

Admis à caution, ’’un a fait défaut et 
l'autre s’est gentiment présenté devant le 
luge. Sou Honneur a tenu compte de lu 
bonne volonté de oc dernier et ne l’a con­
damné qufa $2 et frai». Le récalcitrant 
devra verser $10 dans la caisse municipale-

Trop entreprenant
Uu joune homme dû St Sauveur, dont la 

conduite, dit-on, est loin de faire l'édifica­
tion de scs voisins, »V»t oublié jusqu'A 
insulter une femme sur la roe. Il devra 
comparaître on justioc lundi peur répondre 
k celte accusation.

Malheureuse
Uno toute jeune fille qui it'oal pas h sa 

première escapade a été recueillie par la 
police dans une maisou de prostitution et 
envoyée pour six mois uu rofugo des Péni­
tentes au Bon Pasteur k la demande do su 
mère.

L’événement de demain
Bsra sans aucun doute l’ouverture du nou* 
veau magasin des Quatre Saisons, 205 ruo 
St Joseph, ancien poste du Soleil. Il y va 
de l'intérêt de tout le monde k faire une 
visite k ce magasin qui offrira en job un lot 
de marchandises qui no pourra jamais être 
surpassé par ses bas prix. Voir l’a un once.

Pourquoi l”'Odoroma ’’
est-il dovenu si populaire au Canada î Ceat 
parce que vous ne pouvez l’iiiiiploycr, inAni * 
pemhiui quelques jours, .vins constater non 
eflui hygiénique sur lo» dont», le* gencive* 
cl aus>i sur rha'etue.

16 fév—lm mjs

S’occupe spécialement de rè­
glements d’affaires de fail­

lites.
Pcssède la plus grande expériena* 

et les meilleur» relations pour agir 
comme intermédiaire entre débiteurs 
et créanciers pour efleotçer de» com­
promis.

b’oouupo aussi d'administrations et 
de règlements de suoooasions et de pla­
cements d’argent

Pourvoit aux achats et ventes 
d’aotiona de banques ot de valeurs do 
toutes sortes.
BUREAU : -

74 RUE 8AINT-PIERRE
„ ^ , Q CJBBEOIl déc—lan.

MAISON A LOUER
Dette niagridfiquo maison située au No 

171 Grande Allée, contenant onze appar­
tements, avoc tout le ooufort le plue ino- 
aeruo, fournaise, enz, etc., autrefois oc­
cupée par feu M. liouib Tessier, figent 
d’assurance. On peut vloiter la maison 
tous les jours de 2 heures A i heures p.m. 
S'adresser à Louis Bilodeau, 169 Grande 
Allée, ou k sou bureau 45 ruo Bous lo Fort. 

ê"l8.

Au marché Champlain
Yu la graud» quantité d» lard, bœuf et 

mouton qi»e j’ai eu main», je vendrai jeudi, 
vendredi et samedi à uno grande réduc­
tion.

Rendez-vous on foule au débarcadère des 
char» urbain», vou» verrez l'enaeigoe : 
A. Dombroski. 5—2le

L’Odokoma préserve les dents continuel­
lement, en onlevattL- le» taebos de toutes 
nuances, adoucit l'haleine ot renforcit ica 
gencive».

16 fév—lin mjj
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PARADIS & JOUIR
COMPTABLES & lIQülMTEgHS

S’ooonpt&t d'audition et de revUioa de"F «
Collection* de dette*.
Bi ■■■■■

eleri.
liquidation d'a&aUoe de rguttsa

lerrlront d'arHtrM dan* 1«. omuu 
oftmpromla chtro debiteur, ot o?Sa»

BUREAU

44 RUE DALHOUSIE
Eàtisse de la Gis du Richelieu

Téléphone 137

PLUS D’INCENDIE8
" L’Eitisctenr Durand ”

En garde
Nous mettons lu public 

un certain imposteur qui 
ville» et )ob campagnol, ae 
nom pour venêrs do» thjs, 
individu n’est nullement 
vous conseillons do no 
tromper par cet intrus, 
logé un prison.

en garde contre 
colporte par lef» 

servant de notre 
sucre», etc. Cet 
autorisé ot uous 
pas vous laisser 
qui sera bientôt

2 mars—8 j
Nazairp. Turcotte A Cik,

Québec.

J’ai été guéri d’une bronchite aigue par 
le Liniment Minurd.

J. M. Cami'Iibli*
Bay of Ialand.

J’ai été guéri d’nue névralgie de la figure 
par lo Liniment Minurd.

THEO. HAMEL
Agent et Dépositaire

67 RUE ST-PIERRE, QUEBEC——  r— —
BON MARCHE—SeuJoment $24.00 la 

douzaine: sauve rout des millions do doU 
lara Toujours prêt» et cîi bon ordre.

Recommandé pa» les Clos d'Àaauranoo® 
les çho'fi de btUc&dc du fou ot los inapeo- 
teufè offlcîote a’ôdifloea publia*.

29 UUL

Wm. Daniels.
Sprlngbil], N.S.
J’ai été guéri d'an rhumatisme ohroni- 

que par le Lfnimout Mi nard.
George Truqlby.

Albert Co., N.B.

Ou nous apprend de la Bate 8t Paul, la 
mort du rév. M. Elzéar Auclair, curé de 
St Urbain, comté de Charlevoix, décédé 
mercredi de cette semaina k l'dge do 58 
uue. Après un servie o chanté à St Urbain 
co matin, son corps a été transporté k la 
Baie St Paul où aura lieu demain un autre 
service et sépulture dan» l’église paroi»- 
siale.

M. Auclair est décédé après une maladie 
do deux mois.

DÊ0ÈS
Laxdrikgan.—Le 6 mars, Daniel Lan- 

driegau, à l’Age de 50 ans.
8ca funérailles auront lieu samedi, le 7 

courant.
Le convoi quittera la résidonco mor­

tuaire, No 34 rue St Michel, k 2 heures p. 
m., poor l’église St Patrice et de lè au oi- 
metièreSl ratrioe.

Parents et amis ainsi quo les membres 
do la soetion No 1 de la Société de journa­
liers de navires sont respectueusement in­
vités h y assister.

L**Journaux de Montréal, PhUaburg et 
N« w-Hainpshicc sout priés de reproduire, 

fi murs—21s
Vaiu.àkooürt—A 8t Roch, est décédée, 

le fi courant, à l’dge de 74 ans, Daine Mar­
celine Lessard, veuve do feu Félix VailUn- 
court

La sépulture aura lieu lundi h 9 heures.
Lo convoi funèbre partira de la réeidonce 

de son frère, Atexnndrc lessard, 108 rue 
Richardson, k 8 h. 45, pour l'église 8t- 
Rooh otde 1 k au oimotière 8t Charles.

Parents ei amis sont priés d’y assister. 
21»

Dubois.—A 8t Bauvour, le 0 mars, k 
l’Age do 40 ans et 17 jours, dame Marie 
Louiso Caron, é nou su de sieur Narcisse 
Dubois, maître enarron.

SGUMiSSiOBS DEMANDEE^
Cotâité de Polioo

Québoo, 6 niara 1890.
Lo souaBlgné,loèêvra dea aoiimlsslon* 

Gouhotéoe juôqu d Jilaal,1o aol«»omo Joùr 
do mura courant, à quatre ko urea dp 
l’apièfl-midl, pour fourniture do es pafc 
reo do chniUBiuoÊ d’étè (guitars) on veau 
français (Lyon) pesant 42 livra» ladoueaft 
,nc. faite» comme suit,«avoir ; semelles 
-cuir eüamplafu pesant 22 livre», côté dou­
ble et pointé en zinc, empoigne» du meil­
leur veau français pesant42 livres la clou- 
zatoe do uoaus, piquées ou solo—dehors 
dedans, élastique on laine première qua­
lité, doublures on voau français, pointes 
en acier aux talons. Les ohaussuroa de­
vront etro sorablRbles aux cVo liant mous
3ui sont déposée au bureau du secrétaire 

u comité de Police.
Lo comité de Polioo no s'engage pas h 

aoeenter la plûs basso ui uuouuo dos sou­
missions.
Il se réserve lo droit d’exiger des sûre­

tés.
I/O Contracteur paiera au notaire lo 

ooût de rédaction du contrat ôt on fera 
tenir uue copie certifiée nu oomlto do Po- 
iico.

EDWARD FOLEY. 
Secrétaire du Comité do Polloe

CITE DE QUEBEC
Buuf.au nu Grkkpibr dm i.a CitA 

HOTEL-DE-YILLK

Québec, 5 mars 1090.
Avis public est par lo prénom donné A 

toutes personnes ayant de» comptes con­
tre aucun des départomouto municipal 
do ia cité do Québoo pour fourniture 
matériaux, ouvrages faits, comptés 
trottoii'8, réclamations de tous gonrep 
pour annonces, impressions, contingente, 
etc., d'avoir à les transmettre au Tréso­
rier de la Uitô d’hui.au 20 avril procham 
(1896).

H. J. J. B. OHOUINARD,
Greffier de la ulté

Voûtes à louer
Les meilleures voûtes do la ville. Con­

fortable* pour emmagasiner los Bière*, 
Vins, Provisions, etc., etc.

0 3f.

A. JO 'EPH & BONS.
175 nie Bt Paul.

A VENDRE
Un très beau cheval de race, poil brup, 5 ans, avec carriole ot peaux grise», ad­

dresser &
T BAVARD,

68 rue Riühacdson.St Rooh
er-is.

SAMEDI, 7 MARS Et les jours
Suivants

VISIBLE A QUEBEC ET DANS LES ENVIRONS

Les ob»iT valeur j pourront k leur Ai*o »uivrcut la marche du phénomène qui tout en 
n’offraut rien do Rurnaturcl, lie manquera pas moins «Vôtre de» pW iméicBiaiit pour un 
graud nombre. Ka saohant quo o’e^t on eifeî SAM B DI, 7 MAKS quo

LES QUATRE SAISONS
ouvriront leur nouveau (nagoaiu (ancien po«to du SOLEIL, 205 ruo St Joseph) et uue 
celui-ci sera éclipsé non tseulomont ,dany le» prix, mai* lo »cra également dan» L qualité, 
le goût et la richesse d'un immeun * assort i mont do inarcbamliso-i nchotéo» data Ire mrll- 
lenrcs conditions possibles dos pim importantes maisons de Québec, Montrai et To­
ronto. Inutile? d’énumérer le» avantage* que nos pralinuoa et le public acheteur trouve­
ront on nous faisant visite dans co nouveau local. . .

btotre ancien magasin, 68 TOO do laCoaronne, reste' sou» noUe eoutn io 
□ou» liquideion» là la balance do notre stock au montant do

$30,000.00

pour loquel d’aprè» le» bona lésultut» de noire inventaire, nous somme» en Uroül
rofaaer aucune offio rauonnablo. Notre personnel reste le mémo et ion cfien a 
l'avantage de no faire servir dans l'un et l’autre magasin par colui qu’il» dé»ircrou

N'oubliez pas l'adresse

QUATRE gAISONS
205 SAINT-JOSEPH El 68 DE LA COURONNE


